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4 FRANCS 


u 


du discours 


GENERAL DE GAULLE 


“S’unirsurla France” 


a-t-il dit ä Bruneval, 
A u , . En 
d exaltant l’esprit de la Resistance 
A NT E mr meta rade ee 
d e l a blier ». Sans doute, aprés les vastes événements 
qui forgent les d ns du monde, la nuée noire 
boue 


O N a dit que les hommes « sont des machines à ou- 
des soucis, des miséres, des médiocrités, où se dé- 
par Philippe BARRES 


battent les peuples épuisés, vient-elle obscurcir les sou- 
venirs les plus éclatants. Mais c'est alors que les ámes 
bien trempées se reportent, au contraire, aux grands 
desseins qu'elles ont servis, aux grandes actions qu'elles 
ont accomplies, afin de tirer du passé l'espérance dans 
l'avenir. Ainsi le laboureur, voyant son champ désolé 
par l'hiver, songe aux semences jetées naguére et aux 
moissons qui léveront demain. 


t bien 


NE bouffée d'air pur, voilà 
ce que le discours du gé- 
néral de Gaulle apporte 
à une France déprimée, 
excédée par les pidtine- 

vie politique et par 
scandales 
quelques mots prononcés 
pour la commémoration d'un fait 
d'armes. en dehors de toute allu- 
sion directe a la politique, le pre- 
mier résistant de France nous a 
designe s que chacun de 
nous doir éviter 


n'est-ce pas, m 
iments qui nous 


? Teiles sont les raisons 
qui nous valent l'honneur de la pr 

nce de M. l'Ambassadeur de Gra: 
de-Bretagne et de M. l'Ambassadeu 
le plaisir de voir de 
brillantes unités des forces britanı 
auprès de nos propres détache: 
ts. Nous sommes ici, d'abord, pour 
commémorer le fait d'armes qui. le 

février 1942, p pour la pi 


Ce serait de nous laisser entrat 
ner aans les querelles intestines ; 
ce serait de nous laisser démora- 

« daffai- 


Nous 
y sommes enfin parce qu'en ces jours. 
ourds d'inquiétude pour la nation. 
pour l'Europe, pour la race des hom- 
mes. nous voulons trouver dans no- 
tre propre réunion de quoi nourrir 
nos espoirs et affermir nos volontés 


si étrangement 
pide, comme des balles de tenni; 
qu'échangent les partis politiqui 
ee serait, surtout, de céder du 
paste manœuvre qui veut nous 
faire croire que l'ensemble des en- 
quêtes et procés actuellement en 
eours constitue, en fait, le procès 
de la Résistance. 


o 


depuis 


Rien de plus caractérisque ! 


Rien de plus simple, en apparence, 
que le fait d'armes de Bruneval. Dans 
un réseau de la France Libre, diri- 
gé par Gilbert Renault, Roger Du- 

pylône au 


Oul. rien de plus simple, mais 
aussi rien de plus caractéristique 
Car l'opération de Bru 

pour la première foi 
système français de re: 


ont a repéré 
moyen duquel l'e 
eur vol les escadi 
gieterre. Le rapport du 
vient au bureau central 
gnement et d'action insta 
ires par la Fran e. 
muniqué, en toute frai 
ux services anglais 
truire le dangereux 


mn constate quelque ci un 


de n 


ait que quelques gredins com- 
me Joanovici se sont réclamés de 
a Résistance permet à ces colla» 
bos de faire un pas de plus en 


la nuit du 27 au 28 fé 
pe de parachutistes écossais et ca 
diens avec quelques Francais est jeté 
sur l'objectif par des avions de la 
Royal Air Force. Le vaillant détache- 
ment du major Frost neutralise 
défenses ennemies. détruit lobjecti 
A et prend le large avec ses prison- 
(Sele en pego 3.) fiery sur des navires venus près de 
la côte et dont quatre sont Français 


POUR LEUR COUP D'ESSAI... 


Des cambrioleurs novices 
ont volé 11 millions et demi 


à la gare de l'Est 


ES cambrioleurs 


yant avoir ainsi dégagé le 
terrain. les ex-Vichyssois se pré- 
paraient à prendre tranquillement 
le rôle de « Gaullistes ». sauveurs 
de « l'ordre » et de notre amitié 
avec l'Angleterre et l'Amérique 


rectement à la prépara- 

l'exécution des batailles. 
Mais rien ne permet d'évaluer, ni de 
décrire le mérite des participants qui 
triomphaient de l'ennemi, partout 
présent autour d'eux avec sa force et 
géniosité disciplinée, 


us de 20.000 ! 
survivent. Voilà 
part de la 
Voilà com- 
t cette victoire fut aussi celle de 
e, grâce à eux comme à leurs 
compagnons des autres forces fran- 
gaises engagées dans le même com- 
at. 


o 


On a justement admiré la réusstte| 
complète des débarquements alliés en 


sont introduits, l'autre nuit, dans les bu- 


D 


Par un concours de circonstances, 


ls de la frontière | 


CHAUSSURES 


PILLOT 


Magasins de Vente 
PARIS ET BANLIEVE 


Nombreux 


Saint-Hugues. 


TEXTE INTEGRA 
du 


« En vérité, la Résis- 
tance francaise, c'était 
la Défense nationale!» 


| Interrogée ce matin 
au tribunal militaire 


Lydie BASTIEN 
accuse HARDY : 


Entre le 11 et le 21 juin, Hardy couchait 
tous les soirs au siège de la Gestapo, à 
Lyon. 


Laissée en liberté avec 
defense de quitter Paris 


Lydie Bastien 
joue a 
cache-cache 
et gagne... 


D“ 


(2) Il introduisit chez les parents de Lydie un 
Allemand qui devait les arrêter. 


Il conduisit les Allemands au rendez-vous 
fatal de Caluire. 


EFONDANT aux questions qui lui étaient posées 
par les enquêteurs de la Surveillance du Terri- 
toire, Lydie Bastien a confirmé qu'elle avait 

connu progressivement, soit avant, soit pendant le pro- 
cès, une grande partie de l’activité de Hardy sous le con- 


tréle allemand. Elle a notamment précisé qu'entre le 11 pierre -Bramalate s'ouvre. à 
et le 21 juin ce contrôle était particulièrement sévère droite, une petite porte, c'est 


puisque Hardy dev: 


rentrer coucher à l'Ecole de Santé, | l'entrée de la Direction de la Sur- 


siège de la Gestapo à Lyon. sass du lar en les 
ité + R r bureaux sont installés au 3* éta- 
Hardy avait également introduit au domicile des Bas- Devant cette porte, pendant 


tien un agent de la Gestapo qui, par la suite, procéda à 


t plus d'une heure, une bonne dou- 
leur arrestation. 


zaine de photographes et autant 
de journalistes ont g 


«té » 


EN TROIS ANS 
Le contrôleur 
des points de textile 
avait amassé 
2 millions 


Ancien interprète de la Lu 
Rambouillet, le Polon 


4 Trees dès qu'il fut 


d'autre part. 
selle elles 


M* GARCON et 
| CHADIRAT demandent 


un délai pour réfléchir... 


Poursuite-party 


m| par e ‘ 5 à travers Paris 


isé deux million 
avait détourné 147.2 
textile. Trois industr! 
avec lesquels Trecs ét 
nt égalem 


0 points 


Producion 
Trecs. 


indusrielle. ` 
de 


malfaiteurs, dont la présence ne fut point décelée par l'habituel veil- 
leur venant de la gare de l'Est effectuer des rondes en fait assez es- 
pacées, disposèrent, bien qu'ils fussent de toute évidence des ama- 
teurs, du temps nécessaire pour dérober 11.500.000 francs, représen- 
tant la paie du personnel. 

ant avec des clefs la porte du[” 


‘enversérent sur 
pesant 


ne tonne, qu'il se m 


mais avec 


de lunettes élégantes 
a choisir au prix 


réclame de 
350. 


étui 
Examen de la vue 


lis se replièr 
en bon ordre, non sans prendre le 
refermer derrière eux toutes 


| 


réduits 
als on ne di 
gloire des puissant 
de secours. américaines, 
niques et françaises, en soulignant| 
comment elles furent secondées par | 
celles de nos forces qui opéraient au | 
milieu de l'ennemi | 
Il faut savoir en effet, que pendant | 
les trois mois qui précédérent les| 
grands débarquements, c'est, en| 
moyenne, chaque jours, un millier de 
rapports ‘précis, accompagnés de cing | 
cents croquis où photographies, que les | 
réseaux français faisaient parvenir à| 
notre bureau central de renseigne- | 
ments, soit à Londres, soit à Al 
qui de lá, all 
les coups des avions, des canons, des 
navires. I} faut savoir que les destruc- | 
tions, au nombre de plusieurs cen- | 
taines. exécutées par nos réseaux d'ac- 
tion, conformément au = plan vert + 
que nous avions établi en liaison. avec | 


de la 


compris 
par Spécialistes nos alliés, ont. pendant toute la ba- 


a taille, réduit de plus de moitié la en 
effet. con- diplómés, pacité de transport des chemins de 

fort bien ia disposition des fer utilisés par les Allemands, 11 faut 

ieux, dont tis possdalent en outre savoir qu'entre le 5 juin et le 30 sep- 


tembre 1944 l'action des Forces Fran- 
çaises de l'Intérieur eut pour resultat | 
global de retarder de plusieurs jours | 
| et. parfois de plusieurs semaines, le 

mouvement de chacune des unités de 


| (Suite en page 3.) 


de complicités inte- 
déjà l'attention des 
policiers, et ils ont entrepris des inter- 
rogatoires et vérifications très pré- 


Le ‘mensonge officie 
jette son ombre sur le meurtre 


RAPPORT 


M. STOP 


aujourd'hui 


SE PROMENE DANS 
PARIS ET SOUS PARIS 


ETEINTE 


.… Demain 


M. STOP 


devenu M. Auto-Stop 


AMENER A PARIS PAR 
UN CHAUFFEUR 
COMPLAISANT 


AVEC UNE CIGARETTE 


ESSAIERA DESE FAIRE 


TROUBLA LA FÊTE.. 
“Le dramatique Roman” de 


CONFIDENTIEL. JOAN 


de Scaffa 


pagnaient 
1 t 


ovici 


(Suite en page 3.) 


Faux témoignages, louches manœuvres 

intimidation, protections des plus hautes 

ont jusqu'ici entravé, jour après jour 
la marche de l’enquête 


M. Le Gentil, juge d'instruction 
interventions’ de personnages ju 
T de Paris, qui 


recueillis par les policiers de la D. S. T. sur ce 


le couv 


âgé de 20 ans, dont la mé: 


exécuté le 27 juillet 1944, vers 17 heures, sur les bords de la 
30, sur le territoire de la commune d'Ozoir-la-Fer- 


route nationale n 
rière (Seine-et-Marne). 


Il a été abattu de deux balles 


l'une de 7 mil. 65 ; l'autre de 6 mil. 35. 


Les trois meurtriers ont pris la fuite 
en direction de Paris, dans une Ci- 
froën, traction avant, ainsi que l'ont 


constaté les enfants Robin, de Pon- 
sur les lieux 
ns de 20 mètres) 


L'enquête menée au début de 1945. 
en exécution d'une commission ro- 
gatoire du juge d'instruction de Me- 
lun, en date du 12 septembre 1944. 

le commissaire de pol 
ciaire de Si 


rappeler que les conclusions qui 
celle 

< De l'enquête effectuée, il résulte 
que les meurtriers de Robert Scaf- 
fa sont Piednoir, un nommé Spass 


divisionnaire 


réside 40, rue T: 


de revolver de calibres différents : 


fecture de police, aurait ‚dans cette 
ffaire une part de responsar 
Des précisions furent re 


fauz manifeste pou 
par M. Redon, dire 
à la préfecture de police. 
Changeant encore une fois de 
propriétaire, on la retrouve en 
possession de M. Spiritus, direc- 
leur des Affineries de Juvisy-sur- 
Orge, en relations d'affaires avec 
Joanoviei. Puis elle disparait 
mystérieusement et om prétend 
quelle a &t6 volés le 11 avril Lydie B: 


(Suite en page 2.) | 


tien sortant du tribunal milita: 


où elle vient d'être interrog 


(Suite de la premiére page) 
Or on comprend que cette voiture 


. RESUME puisse étre gênante et pourrait al- 

E déchire der tot ou tard à ¡identification des 

ehar- + i, sl Robert Scaf 
de faire sauter wm pont. près IT personnes qui, 
X Done TI aoi mi "cat PARERNEST était un agent allemand, ne de- 
mme oubrilla locale dosi le eker vralent avoir aucune raison de se 
Pablo. de ia confiance H E M 1 N G WAY câcher, mals plutôt à rt 
et rentonire i Sur ce dernier sujet, les réponses 
ot Se plutôt évasives données par Joano- 
amoureus x PREVUVIT DE L'ANGLAIS viel, Piednoir et autres, laissent in- 
TREE cimer vers une toute autre consi- 
PR DE SE OPPES dération et croire plutôt que Robert 
Paris-presse 4 Scaffa savait trop de choses, ce qui 
a entralné sa disparition. 
Done, dans ces conditions, il se 
tuer tó i vous pourrait que la voiture ait été vo- 
OUS Aa le tôt ou tard. Pourquoi y rn lontairement volée ou démantelée, 
pas choisi ce moment ? et cect wappule sur des soupçons 
éri survenus au cours de l'enquête. 
— Vous parlez sérieusement ? M. Piednoir s'est fortement inquié- 
— Qu’ oyez qui tendai | té des investigations sur cette vol- 
. As qu ils at e tous ? Pour ture et aurait avoué que c'était celle 
quoi est-ce que vous croyez que la femme avait renvoyé la| quí avait servi A aller à Osolria: 

il A i è Ferrière et que cette histoire étai 
fille. ? Vous croyez qu’on peut continuer comme ça, après tout A ELG SIES AOD? RIDET- 
ce qu'on a dit ? ferait à un nommé Bravo et aue 

3 celui-ci était un grand résistant. 
uay, Fest vous autres qui devriez le Allez 1A; wy racontez-lul tout ce a ol E rc 

— Que va, dit tranquillement le ‘alo: par M. Spiritus, qui avait été con- 
Gitan. C'est votre affaire. Trois, qua. ie wala vote en bas dans| sulté par téléphone sur les caracté- 
tre fois. on croyait que vous alliez ristiques de cette voiture. é 
le tuer. Pablo n'a pas d'ami homme. Bien. Ii ne pouvait] Afp de connaître de plus amples 

— Ten ai l'idée. dit Robert Jordan. p: le visige de Rafael dans| détails ou de voir sur qui l'enquête 
Mais je l'ai laissé tomber. l'obscurité, mais il le sentit sourire. ee dirigeait, M. Fournet Armand 

— Sir que tout le monde s'en est Maintenant, vous avez serré vos jar-| commissaire divisionnaire Dt à In 
aperçu. Tout le monde avait vu vos  retiéres, dit le Gitan spprobateur. préfecture de police et ami de Joa- 
préparatifs. Pourquoi vous ne l'avez — Allez trouver Augustin, lu! dit} novici, cherché A savoir qui en- 
Pas fait ? Robert Jordan. quêtait sur cette voiture. 

— J'ai pensé que ça pourrait vous = Roberto, oul, dit le Gitan Dans cette intervention M. Four: 
être pénible à vous autres ou à la Robert Jordan partit entre les pins,| net se serait montré inquiet, indécis 
temme. à tätons, d'arbre en arbre, jusqu'au] et aurait, d'une façon assez malá- 

— Que va. La femme attendait ça. bord de la prairie. Regardant au-de-| droite, voulu faire croire qu'il ne 
Tu es plus jeune que tu ne parais. là, dans l'ombre plus claire ici à ciel} connaissait pas Jonnovict, ou tré: 

"Cest possible. ouvert sous les étoiles, vit la masse] peu, alors qu'il le rencontre fré. 

— Tue-le maintenant, insista le sombre des chevaux au piquet. Il les] quemment et que, lors d'une per- 
Gitan. compta, entre lui et le torrent. Il tA quisition des douanes, celle-ci aurait 

— C'est de l'assassinat. avait cing. Robert Jordan s'assit} retrouvé traces de cadeaux effectué. 

— Tant mieux, dit le Gitan trés pied d'un pin et regarda vers laj par Joanoviel A M. ou Mme Fournet | 
doucement. Moins de danger. Tue-le prairie De ot Mon) ee 
maintenant. Je suis fatigué, songeait-ll, et peut- than, bas ls cena DET, 

— Je ne peux pas comme ca. Ca être que mon jugement n'esi pas bon. onl jr À forts pariis. 
me dégolite et ce n'est pas comme ça Mais ma mission est le pont et, pout Todd A SES 
qu'on doit agir pour la cause la rempur. je ne dois pas me ris-| 9 ¢ Nour nous heurtons à des gens 

Provogue le alors, dit ie Gitan. quer inutilement avant d'avoir ac-| Gul. „véritablement, ont joué un! 
Mais 11 faut Je tuer Ya pas compli ce devoir. Bien sûr, il y al finsration de Paris ct sont acides 

Tandis qu'ils parlaient, ie hibou quelquefois plus de risque à ne pas] libération de Paris et sont actuel- 
vola entre les arbres, dans toute la fecepter les chances qu'il faut pren-| ement bien « en place > à le pré 
mollesse du silence, plongea devant dre. mais j'ai fait ca jusqu'ici, emayé| nous avons réussi À les identifier | 
eux, puis s'éleva, les alles battant ra- de jaisser ja situation suivre son cours | 


et que l'audition de Plednoir leur 
serait fatale; aussi profitent-ils de| 
leur situation actuelle pour se « dé- 
filer > constamment. 
> À la plusieurs reprises, nous 
avons cherché A atteindre Piednoir 
À In préfecture de police, à chaq 
fois on nous a répondu évasiment 
et denne des indications erronées 
On sent que la consigne est respe 
tée. No Inisser personne approche: 
4e Piednofr. Une convocation Intasée 
le mardi 27 février à sa concierge 
pour le jeudi ler mars, À 15 heures 
n'a donné aucun résultat. 
> Les personnes entendues orale 
ment : M. Bossin et le commissaire 
Antoine. bialsent, finassent et iais- 
sent entendre qu'il vaudrait mieux 
laisser l'affaire en l'état sans insis 
ter. 
Le 11 mal 1945, M. Fournet fut 
convoqué au enbinet du jure d'Ins 
truction de Melun, en ce qui con 
cerne cette affaire où Il déclare 
notamment 
« … Je n'al jamais donné ord: 
xéeuter le fils Scarffa. car fe n'ai 
eu nl le loisir ni méme l'idée 
m'occuper des agissements de 
Jeune homme. » 
Une confrontation a lieu le b 
juillet 1945 entre Piednoir et 
Fournet.dans le cabinet du juge 
de Melun, au cours de laquelle 
Piednoir est amené à se contre. 
dire plusieurs fois aur des points 
essentiels, It dit notamment 


« … Que le 26 juillet, 11 avait tenu 
un conseil de guerre entre Max et 
Cartier et avait décidé, par prudence, 
d'éloigner Scatta en 

un maquis de 1 

ques Adam. 

» Nous avons convenu que je don: 
nerais rendez-vous par téléphone à 
Scatfa, ‚ce que Jal fait. Au rendez. 
vous, porte de Châtillon, Cartier s'est 
présenté en compagnie de deux hom- 
mes dont j'ignore l'identité et ils ont 
fait monter Scaffa dans la voiture 
sous prétexte de la conduire vers mol. 
Je ne me suis pas montré mais Car- 
tier avait laissé des observateurs de 
la scène... » 

Or, il avait prétendu tout d'abord 

‘avoir pas revu Scaffa depuis le 
jour où, en compagnie de Joano- 
viel, tous les trois s'étaient rendus 
au séminaire de la Brosse-Mont- 
ceaue pour y prendre livraison 
d'armes parachutées qui s'y trou- 
vaient cachées. 

Et Piednoir ajoute dans le même 
procès-verbal « qu'il n'était pas au 
courant de l'exécution »; puis, plus 
loin, en terminant le P.-V., Íl ajoute 


pidement, mais sans bruit de plumes 
pour trahir la chasse de l'aiseau. 

— Regardez-le, dit le Gitan dans 
l'ombre. Voila comment il faudrait 
être. 

— Et dans la journée. aveugle au 
milieu d'un arbre avec les corbeaux 
autour, dit Robert J 

— Rarement, dit le Ou alors 
par hasard. Tue-le, continus 
Avant que ça devienne difficile 

— Maintenant, le moment est passé 

— Provoque-le, dit le Gitan Ou 
profite du calme. 

La couverture qui servait de porte 
A la grotte s'écarta et de la lumière 
se répandit, Quelqu'un s'approcha 
d'eux. 

— Une belle nuit, dit l'homme 
‘une voix sourde. Il va faire beau 
C'était Pablo. II fumait une des ci- 
garettes russes et, comme |} aspira! 
Kn face ronde apparut dans la lumière 
avivée. On distinguait à la lueur des 
étoiles son corps massif aux bras 
longs. 

— Ne faites pas attention à la fem- 
me. dit-11 à Robert Jorda: 

Dans l'ombre, la cigarette s'aviva 
encore, puis brilla dans sa main qu'il 
abaissa. Elle est difficile quelqueto! 
C'est une bonne femme. Très fidèle è 
la République. Le bout lumineux de 
la eigaretie tremblait légèrement A 
ses paroles. Il doit l'avoir au coip 
de sa bouche, pensa Robert Jordan. 
Nous ne devrions pas avoir de dif- 
ficultés. Nous sommes d'accord. Je 
suis content que vous soyez venu. La 
cigarette brúla plus vif. Ne faites 
| attention aux disputes, dit-1l 
fous êtes le bienvenu, icl. 

— Maintenant, excusez:mol, dit-il. 
N faut que j'aille voir comment ils 
ont attaché les chevaux. 

Ti s'élolgna entre les arbres vers 
le bord de ia prairie et fis entendi- 
rent un cheval qui hennissait en bas 

— Vous voyez, dit le Gitan. Main- 
tenant, vous voyez ? C'est comme ça 
qu'on laisse passer le moment 

Robert Jordan ne répondit 

— Je descends lib: 
mécontent, 

— Faire auo! ? 
— Qué-va, faire quol ? Au moins 
À 


S! cest vrai, comme dit le Gitan. 
qu'ils attendaient que je tue Pabl 
aloes j'aurais dû le faire. Mais ça n'a 

is été clair pour mol quills at- 
fendotent ca. Pour un étranger, tuer 
là où It doit travailler après avec les 
gens. c'est très mauvais. Ca peut se 
faire dans l'action, et ça peut se faire 
avec derrière sol assez de discipline 
mais. dans ce cas-ci, je pense que ça 
serait très mauvais. pourtant c'était 
tentant et ca paraissait simple et ra- 
pide. Mais je ne crois pas que rien 
soit si fapide ni si simple dans ce 
pays et, j'ai beau avoir absolument 
confiance dans la femme, on ne peut 
pas savoir comment elle réagtrait à 
une chose aussi brutale. Quelqu'un 
qui meurt dans un endroit comme ça. 
ça peut être très laid. sale. repous 
sant. On ne peut pas dire commen 
elle réagiralt Sans la femme, Il n'y 
a ici ni organisation, ni discipline 
et. avec la femme, tout peut marcher 
très bien. L'idéal serait qu'elle le tue. 
ou le Gitan (mals fl ne le fera pas) 
ou In sentinelle. Agustin Anselmo 
le fera si je lui demande, mais 11 dit 
qu'il est contre. 11 le déteste, je crois. 
et il se fie déjà à mol. II erolt en mol 
comme représentant de ce en quoi 
N croit. U n'y a que luj et la fem- 
me qui croient vraiment en la Ré- 
publique. 

Comme ses yeux s'accoutumalent à 
la lumière des étoiles, Robert vit que 
Pablo était debout près d'un des che- 
vaux, Le cheval cesa de peitre et 
leva la tête. puis la baisa de nouveau 
avec impatience. Pablo était debout. 
pres du cheval appuyé contre lul. 
bougeant avec lui de la longueur de 
sa corde et lui caressant encolure. 
Le cheval s'agacait de ces caresves, 
tandis qu'il paiasait. Robert Jordan 
ne pouvait pas voir ce que faisait Pa. 
blo, ni entendre ce qu'il disit au 

mais il se rendait compte 
détachait ni ne le sellait. 
l'observer, essayant de con- 
sidérer clairement ‘le problème. 
— Tol, mon grand, mon petit pou- 
lain, disait Pablo au cheval dans 
l'obscurité, c'était au grand étalon 
qu'il parlait. Grand, beau, avec ta jo. 
le figure blanche, avec ton grand cou 
courbé comme je viadue de mon 
pueblo ». Il s'arrêta. Mais plus 
courbé et bien plus beau 

Le cheval mangealt l'herbe, pen- 
chait In tête de côté pour arracher 
les pousses, importuné par l'homme 
et son discours. 


pas. 
. dit le Gitan 


LE de Part 
— Ti peut partir à cheval d'en bas? * 
— Non 
— Alors, allez À l'endroit où vous 
pourrez l'empêcher. 

— Augustin y ett 

— Alors, allez parler à Augustin 
Dites-lui ce qui est arrivé 


— Augustin le tuera avec plaisir. 
Ti 
OGADOR - Rêve de Valse x" 


t mieux, dit Robert Jordan 
(ue Présentation féerique en 12 tableaux par Henri VARNA avec je couple 
idéal Marcel MERKES et Pauletie MERVAL Ed. CASTEL, Robert ALLARD, 
Simone L et FREDERI 
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nde P 


Soirées 20 On annonce la cré une nou- 


velle firme cinématographique : « FIL. 
mapolis ». Des vedettes ont déjà 


série de films policiers: un nouveau 
venu à l'écran, Guy Rapp, incarnerai 
« L'Inspecteur Dargent » 


ET 
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14, RUE DE TROYON 
Téléphone : ETO. 19-93 


ALHAMBRA @ Aujourd'hui, matinée à 15 h, 
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E Lopéretic aux 7 vedettes 
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NAPOLEON pour le hand! 7 avril, en soirée, la dere Après | avolr assure 
nière De la Poe 
John Steinbeck : « Souris e! 

"PALACE Hommes », dont ee sera la 400 repre |= SYMphonie Inachevée 
vient de faire une 
réouverture sensation- 

mes avec 


¿QUATRE PAS 
DANS LES NUAGES 


La révélation du ciné- 


MARLENE 


DIETRICH 


LUCIEN COÉDEL 
JANY MOLT 


AA 
Il faut avoir vu 
LES IVOIRES DE CHINE 


de Michel GYARMATHY 
le tableau dont parle Tout-Paris 
T.i a 20 h, 15, Mot, dim, et 1. 14 h. 30 


FOLIES -BERGER 


Ry, 
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36, rue de Ponthieu - ELY. 46-60 


ji MISS 
BARTIRA 


LISE TOPART 
PIERRE LOUIS 
MARCEL ANDRE 
PAUL FRAMKEUR 
ABEL JACQUIN 
GISELE PREVILLE 

UERITE PIERRY 
MAURICE TEYNAC 


Changement de titre. - La nouvelle 

comédie de Jean de Létraz, que répète | 
actuellement je Thébire des Variété: 

nur assure lui-mème. 1a | 

«E 


CAMEO 
LE PARIS EXT vr 
ESCH. ELVSErS | Pen 


BOB HOP 


pressenties par cette firme pour une || 


« En résumé, Scaffa a été exécuté 
par Cartier seul. pour les besoins de 
la Résistance, en parfait accord avec 
Mare et moi, dans les conditions que 
j'ai indiquées. » 

Pourtant, dans son soi-disant compte 
tendu du conseil de guerre, il n'était 
question que d'élolgner Scaffa... 

L'enquête de police démontre que 
Scaffa, après l'arrestation de ses chefs 
le 25 juillet 1944, prenait immédiate 
ment contact avec M* Bossin, avocat. 
demeurant 4, square de la Tour-Mau 
bourg. à Paris, qui semble avoir aver! 
Piednoir des arrestations de la région 
de Melun. 


« Que le 26 juillet, 


Scaffa passait 


la journée avecison amie, Mile Irène 
Men so € Taq. det Bal, à Paris 
et av son amie 
Se Yarresiation de om chefs (Desbois, 
Devarenne, Combe, ete). décidé de 
voir de suite Bourguignon (Piednoir). » 


A 18 heures, ils se présentent tous 
les! deux. rue de Vanves. et comme 
Piednoir n'était pes là. laissent une 
enveloppe avec un papier contenant 
ces mots : « J'ai des amis qui sont 
à Thópital. pouvez-vous vous en oc- 
cuper ? » ainsi qu'un numéro de télé- 
phone qui était celui de la concierge 
de l'immeuble où il logeait 

Ensuite. les deux jeunes gens ren- 
trèrent rue de l'Essai 


Pour avoir parlé de la Gestapo 


Le 27 juillet 1944, jour de l'assas- 
sinat, dans la matinée, et alors qu'il 
était encore couché, la concierge ve- 
nait avertir Senffa qu'on le deman- 
dait au téléphone. Il est allí répon- 
dre et en remontant, tout radieux, il 
disait à son amie : « Cela marche, 
Bourguignon va pouvoir s'occuper de 
l'affaire et fai rendez-vous avec lui 
4 13 h. 30, porte de Chätillon, » 

« .… La concierge, Mme Vautier, 
demeurant 6, rue de l'Essai, a déclaré 
à l'enquêteur : « qu'au moment du 
coup de téléphone, le jeune Scaffa 


> lui avait dit : « Je suis heureux car 
» je vals pouvoir faire libérer mes 
chefs. » 

Done, il est un fait établi par l'en- 


quête, c'est que le jeune Seaffa n'a 
pu voir Piednoir pour lui donner des 
détails sur les arrestations... Par con- 
séquent. par qui Piednoir les a-t 
connues ? 

Dans le P.V. du 24 juin 1946, Pied- 
noir dit que Scafía avait fait de: 
aveux complets à Cartier. Or. ceci 
semble des plus faux car il apparait 
que si Scafía était senti en danger 
vu son jeune Âge et qu'il se trouva 
dans un bois assez fourré où, apr 
quelques mètres il aurait été perdu 
de vue, Scaffa se serait très facile- 
ment sauvé 

Donc, cette affaire, comme toutes 
celles où on! trempé Joanovici et ses 
fidèles, est des plus troublantes et il 


semble bien que le classement en est, 
pour le moins que l'on puise dice, 
un peu rapide. 

Comment et sur quelles preuves de 
trahison ont pu se baser ceux qui 
ont abattu le jeune Seaffa puisque 
le 17 juillet 1944, Joanovici et Pi 
noir se faisaient accompagner par Jul 
à l'Oratoire de la Brosse-Montoesu 
afin de prendre ces armes que le cc- 


pitaine Desbois leur confiait. Ils 
ramené le soir même Desbois 
Scaffa à Paris 

Ne serait-ce pas plutôt que le jeu- 
ne Scaffa alt vu trop clair dans le 
« jeu » de certains e: que des pa- 


roles « imprudentes » de sa nart l'Ont 
lait désigner pour être exécuté ? Car 
Scatfa avait dit à Me Bossin qu'il ese 
sayait de délivrer son chef par lin- 
termédiaire d'un « patriote » qui tra. 
vaillait pour la Gestapo. 

Bien qu'il ne l'ait pas nommé, on 
comprend tout de suite que le « pt- 
triote » en question qui travaillait 
avec la Gestapo était Joanovici 


On peut étre tenté de dire que 


justice a été, pour le moins. raillée 
si l'on se aux divers ren- 
n is. qui figurent 
. dans le dossier de cette 


stère de la Justice, 
judiciaire de 


affaire. 


a 
ou encore à la Police 
Melun 


En effet, lors d'un interrogatoire 
de Plednoir qui eut lieu dans le ca- 
binet du juge de Melun, deux pet- 


sonnes écoutérent derrière la porte. 
Elles Auraient été vues, revolver à 


LE RAPPORT JOANOVICI 


la main, et la femme du greffier ‘es 
aurait entendue, dire « s'il l'arréte, 
on tire dedans » 

Une manœuvre d'intimidation, sem. 
blable vest produite, lors de laudi- 
tion de M. Yves Bayet pour l'affaire 
de Nantes (arrestation de patriotes 
sous l'occupation) 


En effet. Piednoir et Batut, Jean- 
Pierre, demeurant, 28, rue Charles- 
m. à Vitry-sur-Seine, inspecteur 


Et voici le conseiller Marchat 


« Par la suite, lors d'une convo: 
tion du juge d'instruction de Me- 
lun pour Piednofr, le juge a reçu un 
mot de M. Marchat, conseiller à la 
Cour de justice de la rue Boissy- 
d'Anglas. qui lui répondait que 


« Piednoir était indisponible e: 
son de ses occupations à la Cour de 


justice. » (On se demande quelles oc- 
cupations...) 
» M. le juge din: 


une a 


lança un mandat d'ame; 
Le commissaire de po- 
malgré ses ef- 


lice de Melun ne put. 
fi s'acquitter de sa mission 
Piednoir, convoqué à la prem; 
gade mobile de la rue Bassan 
ris, ne se présenta pas. 

» Presque aussitòt, le juge de Me- 
lun a reçu un coup de téléphone de 
M. Marchat qui lui disait : « qu'il 
arrivait à son cabinet de Melun. » 


“Un gros ponte bien 


(Suite de la premi 


e page) 


— Nous venons chercher des ar- 
mes légères, dit l'un d'eux 
Car il y a des armes dans le ci- 
metière vo! Comme il y a, au 
séminaire, à la fois un groupe sa- 
nitaire et un groupe de combat de 
la résistance. Le chet de ce der- 
nier est le père Econome, seul nom 
sous lequel les résistants de la ré- 
glon connaissent le P. Letourneur. 
Un jour, des armes ont été parachu 
l'Yonne et le « père Eco 
nome > a accepté de les cacher 
deux autres parachutages ont eu 
lieu par la suite et les mitraille 


mitraillettes, pistolets, munitions et 
explosifs sont entreposés dans un 
caveau du cimetière, Quant aux 


SAMEDI: Un boucher saute 
à la gorge de M. STOP 


OMBIEN cette armure italien- 
ne? 


Se 


— 20.000 francs ! Cela devient im- 
possible de s'habiller décemment. 
— On peut discuter, 
Non, aujourd'hui 
absolument rien, des 


Je n’achate 
cious quoi 1 


Samedi, à la Foire à la fer- 
raille, M. Picard empoigne la 


containers, ils sont dans un puits 
sans cau du séminaire, Les pères les 
ont jetés là parce qu'ils devenalent 
encombrants ; ils les ont recouverts 
d'un plancher sur lequel {ls ont re 
mis la marne enlevée pour creuser 
le puits 

Au fur et À mesure de leurs be- 
soins, les résistants sont déjà venus, 
à plusieurs reprises, chercher des 
armes, mais il venaient de nuit. Au- 
Jourd’hut, il est 11 heures du matin. 

— Vous plaisanter Le- 
tourneur. Aller aucin ait 
du mi c'est de la folie pure! 

— Tant pis! reprend celui quí 
est le chef des cinq hommes. I) faut 
y aller tout de même.. Monsieur 
doit être de retour A Paris avant 
heu 


D'ailleurs Je porte un semblant d' 
mure sur mol : ma fameuse cri 
vate de fer forgé. 

Plutöt naïf ie marchand. II ne 
comprend pas. A moins que ce ne 
soit un sceptique du genre de ce 
promeneur qui me dit 

On dirait la cravate 
Stop, mais cette histoire-là, 
c'est du ballon (sic) 

Tant pis pour eux 

M. Alphonse Picard, rue Armand 
Janvrin, au Blanc-Mesnil, commis 
boucher (quand il ne se promèòwe 
pas à la foire à la ferraille) n'a pas 
ces défauts, heureusement, pour lui 
A 16 heures 15 il repère ma « cra 
vate armure » et l'empoigne de tou- 
tes ses forces au risque de m'étran- 
gler. 

Je le calme vite en lui versant les 

Pari 
qui com- 


de M. 
hein. 


ET DIMANCHE : M. STOP ne prend 
même pas le départ du Cross des 6 Nations 


Dimanche, J'avals demandé ex- 
ceptionnellement à mon camarade 
Raymond Marcillac de prendre ma 
place. 

Chacun sait que Raymond Marcil- 
lac est champion de France de 400 
mètres et radio-reporter, Aussi 
était-il facile de l'identifier, 11 pou 
valt en effet « courir plus vite que 
le gagnant du cross auquel j'assis- 
tais et parier plus fort que n’impor- 
te qu 

Au: 
Joyeux 


i notre ami fut-il salué d'un 
« Bonjour M, Stop | » dès 
vée sur l'hippodrome de St 


COURSES 


13 h, 45, — Saint-Cloud. 


CONFERENOÉS 


20 h 30. — Grand amphithéâtre de la 
Faculté de Médecine : Hommage à 
Paul Langevin, par M. Lauwerys et 
M. Frédéric Joliot. | 


Faust. 
Reläch 
Andromaque. 


(S. Luxembourg) 

Agnés-Capri 
LR 
mbassadeurs 


Le Lever du soleil 


= 

ia sœur Anne 
Tous les deux 
Un amour fou 
Re 
L'Ecole des temmes. | 
Krae ee Capua | 
Mile Julke 
Cheweurs 
Rela 


d'images, | 


très natur. 
Vent q. vient de loin 
Mort ou vit, 

Souris et d. Hommes 
Chanson gita: 


3 Relâche. 
Gd-Guignoi La Morte, 
Gymnase ... Reláche. 


Hébertos 
La Bruyere 
Madeleine 


L'Algle à deux têtes, 
Misanthrope. Fugues 
Le Sexe faible. 


Relâche 
André Frère. 

orges et Margaret 
Bonne chance Denis. 


Desc. on vs demande 
Reláche. 


Le mort rev, de suit. 
Relâche. 

La Route au Tabac. 
Le Burlador. 
Reláche 

lérie 

Freddy la valise. 
Perv, Mme Russel. 


MUSIC-HALLS 


A. B. O... 2 Edith et Gilles, A. 
Capri. 


Alhambra...... 20.20 
Bobino .… 20,45 


Marigny 2115 Nuits de la colère. 
20.30 Morts sans sepuiture 
Michel 21° 25 ans de bonheur. 
Michodière Relâche. 
Mogardor „A Reve de Valse. 
‘n Reláche, 
3°” Mam'zeile Printemps 


ap 
La bonne hôtesse 
On a volé une étoile 


Européen .... 21 
Tok < Bergers 20.15 


Gilbert, Cath, Gay. 
Ambiance. 


Faisons du toin. 
Dégourdis de la IVe, 
Gabriello, P. Per 


RD'HUI 
vous offre. 


Elysées Cinéma. 
le 


les chevaux 


Cirque d'Riv. 20,45 Grock 


CI AS 
FILMS FRANÇAIS 


Pas st bi 
La Presse 


Cine: 
|Cineph. Italiens 
Cinépresse Clic 
Ternes 


ilmee, 


Le Père Tranquille. 
Le Père Tranquile. 
Cœur de coq. 
Patrie. 

Pas si bête, 
Rumeurs. 


Pastorale. 
Les Chouans 
Cœur de cog. 
Pes si bête 
Contre-enquête, 
rrebique, 
Bataillon du elel 
Bataillon du ciel 
Le destin s'amuse 
Rendez-vous 4 Paris 
Le Bateau à Soupe. 
La Belle et la Bête 
Contre-enquéte. 


Mrs. Miniver. 

Le Bal des Sirènes 

Amour et swing, 

Seluscia (ital) 

Maria Candelaria, 

4 Flirts et un cœur 
a croisière 

En croisière. 

En croisière (Lau- 
rel et Hardy). 

Princesse et le Pirate 

Hellzapoppin. 

Le diable sen mêle. 

Sciuscia (tal). 

Le tournant déctait. 

Obsessions. 

La femme aux deux 
visages 

En croisière. 

Helizapoppin. 

The lost week end 

Maison des 7 péchés. 

Etoile du Nord. 

Maison des T péchés. 

Princesse et le Pirate 


California 
|Cinémonde 


L'aigo des mers 
Tortilla Flat. 


l'aigle des mera, 
Mrs. Miniver. 
La terre sers rouge 


Dans un fauteuil 


La terre sera rouge 


Jusqu'ici les deux pères n'ont pas 
fait attention A celui que l'homme 
jósigne ainsi. ls connaissent bien 
es autres, Ce sont le capitaine Des- 
bois, chef de la résistance en Sein 
et-Marne, le commandant Massié, 


lieutenant Rud 
Joint de Desby 


je et Scaffa, ad- 


L'homme pressé de rentrer A Pa- 
ris est un fort gaillard, corpulent, 
et large d'épaules, lla ne l'ont ja- 
mais vu. 

— Qui est-ce ? demande R.P. Tas 
sol qui e commandant 
Massié un écart. 

— Un grand ponte. li a de l'ar- 
gent et p enir près des Al- 
iemands. 

Et ces m le groupe s 


dirige vers le ci 
ront 


tière. Les armes 


emportées sans encombre et 


= 


place” 


Montceaux, Le séminaire est cerné 
par des forces de la Wehrmacht. tan- 
dis que la Gestapo envahit les lo- 
caux. Le chef de la Gestapo est un| 
nommé Korff, pseudonyme cachant 
un professeur de géographie de l'Uni- 
versité de Magdebourg : c'est le bous 
regu de la Seine-et-Marne, ses atro- 
cités ne se comptent plus 

— Le Père économe ! jette-t-11 

Le P. Letourneur est absent et le 
Supérieur se présente à sa place 

— Ce n'est pas vous que je veux ! 
hurle l'autre. le Pere econome ! 


Korff fait un signe et un t 
améne un civil, menottes aux mains 
et portant au visage des traces de 
coups. Avec cet homme, {| passe dans 


sont emporté Ñ les rangs de la communaule réun 
la voiture repart avec les cinq hom- dans la cour 
> — C'est dur de le reconnaitre, fait 
Le 23 juillet, a upetit jour, la  J'homme : je ne l'ai vu qu'une fois 
Gestapo effectue un raid A Monte- Cet homme, c'est R... (je ne donne 
reau. Elle arrête un vétérinaire, le que l'initiale de son nom, car sa tr 
Dr Baliol, le Dr Laigle et un nom- icon n'est pas certaine et Il a, dail- 
mé Félix. Tous trois appartiennent jeurs, été fusillé un peu plus tard| 
au groupe de résistance du cap les boches) un ancien adjudant 
taine Desbois. De Montereau, les 1 était chef de la Résistance à Mi | 
boches foncent vers Preullly, où fis jun. Peu intelligent. nant d'autre | 
ensent trouver Desbois, mals ce- part d'une maitresse italienne sus- | 
Vue n'est pas pecte, il a été remplacé depuis peu 
Le 24, c'est au tour de la Brosse- par le capitaine Desbois. 
Le ~“ grand ponte” : Joanorici 

Korff n'insiste pas pour retrouver containers où ne se trouvent que la 
le Père Econome. Ce qu'il veut main- bourre el les parachutes 
te ce sont les armes qu'il sait Cinq hommes sont moris pour 
être cachées au séminaire. Pour les oir pas voulu trahir. Les quatre 
avoir, il fait successivement torturer vingt-six autres Pères sont emmenés 


dans vne cave, puis abat lui-même à 
coupe de mitraillette cinq des mem- 
bres de la communauté, L'un d'eux 
dans Ja souffrance, a-t-il laisse échap 


T le mot « puits »? On ne sal 
lais soudain Korff sort de la cave 
en criant: « Jal gagné! » et fait 


ronduire un certain nombre de Pères 
au puits. Ii les oblige à enlever la 


marne et le plancher, I] ne trouvera. 
d'ailleurs, à son grand dépit, que les 


Cioud. 


Salut suivis de nombreux 
autres bien sûr, mais trop tardifs. 
« J'étais là depuis midi à vous 


attendre », déclarait en empochant 
les 5.000 francs, M. Charpentier 22 
rue Eardinet. 
M. STOP. 

P.s. Aujourd'hui, je me pro- 
mène dans Paris et sous Paris avec, 
aux lèvres, une cigarette jamais 
allumée. Demain, Je deviens M. Au- 
to-Stop et tenteral de me faire ame 
ner A Paris par un chauffeur com- 
plaisant. 


M. $. 


AIME m 
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É Tél. : ANJ. 27-80 ; Réception : Charles 


GEORGES 


ULM 


Le ate por À 1 


Fermeture du coboret le mercredi 
@ RETENEZ VOS TABLES A AN). 27-80 8 
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Ce soir « Les Auditions du Club » | 
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laux COMBELLE! 
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* (ea 
3 bouk Possonniere CEN 8397 


FERMÉ LE MARDI 


ils front à Compiègne, puis vers 1'Al 
Jemagne ; l'avance des troupes alliées 
les délivrera a Péronne 
Mais, le 25 julllet, une auto fran-| 
galse conduite par un civil décoré 
de la Légion d'honneur stoppe à Paris 
devant le domicile d'un magistrat | 
M. Come, chez qui Desbois, Mamié | 
et Rudemonde ont rendez-vous Des 
descendent, envahissent 
lis sont ‘les premiers. 
une souriciére et capturent | 
Yétat-major du groupe de résistance. 
Ces hommes ont été ngsassinés à Ar- | 
bonnes par les boches; un seul en a 
réchappé : le lieutenant Rudemonde. 
D'autre part, le 27, Sclaffa était 
abattu à Ozoir-la-Ferrière 


Tous ces faits m'ont été rapportés 
par le R. P, Tassel, que j'ai vu hier 
dans le couvent du Limousin, où il 


west retiré 


— Le « grand ponte », lui al-fe dit, 


a été identifié comme étant Joano- 
vic 

» Joanovicl ou non je ne pense 
pas que nous ayons été trahls par| 


lui, » 

Et l'opinion du RP. Tassel est plau- 
sible : En effet, l'inconnu du 17 $ 
let a su que les armes étaient cachées 
dans un caveat. Pourquoi Korff a-t-il 
éte obligé de torturer cing malheu 
reux pour ne découvrir finalement 
que Je puits et ses containers ? 

Alors quí 7 

Une chose est certaine : seuls les 
résistants savaient que le P. Letour- 
neur était responsable » du sémi- 
naire. Seuls aussi {ls ne le deman- 
daient que sous ce nom de « Père 
Econome ». Or c'est exactement ains 
que l'a demandé Korff : et avec une 


insistance quí prouve qu'il savalt à 
quoi s'en tenir sur son activité 
L'imprudent 


et son carnet 


Le RP. Tamel a cependant une idée 


sur le dra 
Le 22 jet. pour raison 
dont je ne me swuviens plus, R... et 
son chauffeur Etienne sont venus au 
séminaire. Alors qu'iis s'en rev 
vers Fontainebleau, {Is ont été arrêtés 


e Alemands. Or. R.. sommet 
l'imprudence, de porter, toujours 
carnet sur lequel figurait 


Mute ‘des hommes de son risau 
ce carnet était dans sa poche ce 
jour-là et si les Allemands l'ont trou 


ve... De toule façon, je crois que 
seuls, R... ou Etienne ont pu fournir 
les noms de ceux qui ont été pris 


Il parait évident que tout est partí 
de l'arrestation de R.. et d'Etienne. 
On retiendra. cependant, que Korff. 
en arri à La Brose, ne savait 
pas où se trouvaient les armes 

Mais {1 est un point sur lequel le 
R. P. Tassel insiste 


— Nous n’admettons pas que Seaf- | 


fa alt trahi | Nous ne l'admettons ni 
Jes uns ni les autres... So dynamisme. 
sa façon de se tenir, son comport 
ment en toute circonstanee rendent 
invraisemblable une trahison de sa 
part. Qu'y a-t-i 


eu entre lul et ce 
Piednoir dont nous n'avions jamai 
entendu parler.. je n'en sais rie 


Mais il faudra qu'on me fournisse des 
preuves irréfutables pour que j'ad- 
mette la trahison de Scafta 


EDET 


rue Fontoine - Métro Blenche 


LYLE 
ADISON 


ET SA GRANDE FORMATION 


Metros Bonne Nouvelle. 


dens ses nouveaux sketches comiques 
FERME LE MARDI se | 


aient | 


principal adjoint, à la Police Judicis! 
Fe. Pretecture dd police, auraient sta- 
tionne devant le cabinet de M. le Pro- 
cureur, armés chacun d'une mitral 

lette qu'ils portaient ostensiblement 
dans le but évident d'intimider je ma- 


gistrat. 
Batut se serait falt mettre en dis- 
ponib! tout récemment et serait 


actuellement attaché au « Comité des 
surplus américains » 


» En effet, 
senté et a prié 
seoir à cette affaire, vu qu'il lui en 
verrait Plednoir dans les huit jours 


» M. Marchat aurait même dit. 
tamment, et ceci devant deux gref- 
fiers, croit-on. du cabinet de M. Le 
Gen . c'est 
(Piedneir) qui a fait le coup, mais il 
ne peut pas le dire 


» M. Le Gentil 
été prié d'aller 
t à la Cour de justic 
une personne, 
n à la gare de 


ndre qu’ 

gens contre 

venaient déposer 

que, vu 

en ca 

tomber 

méme dit qu'il que l'avocate 
de l'affaire Scafta Sénéchal de 
Grandrut, se tienne tranquille 


» M. Marchat aura 
de M. Le Gentil, té 
fois, de son cabine: 
sonnes, en les invit 
contre l'affair 


t. en la présence 
éphoné plusi 

à diverses per- 
int à venir dépo 


dépositions « spontanées » 


dit, de gens qui jugealent Mme Scafía 
et son comme « traitres » 
cette inertie et ces ma 
Le Gentil en aurait ré- 
Teitgen, ministre de la 


Justice, lequel lui aurait répondu 
l'affaire devait suivre son cours a 
que la vérité solt mise à jour 

» Pourtant, peu de temps après M 


wait l'affaire en mal 
t déplacé à Provins 
tavril ou mal 1946) ei. évidemment, 
dessaisi de l'affaire 
» Se trouvant, après son déplace- 
ment, à Melun, M. Le Gentil aurait 
eu la surprise, de rencontrer inci- 


Lire demain | 
LA SUITE DU RAPPORT 
JOANOVICI 


demment, dans Melun, des amis de 
Piednoir qui. dans une voiture où se 
trouvait Piednolr également, se sont 
arrêtés auprès de lui et lui auralent 
tenu des propos divers et, notamment 

C'est nous qui vous avons fait 
sauter » de Melun, mais nous ne 
vous en voulons pas et nous ne 
mandons qu'à arranger l'affaire po 
que, maintenant, vous ne nous gé 
plus 


cun moment, 
de cette voiture n'ont cherché à n 
que Piednoir n'avait pas fait le © 

» Ils auraient même ajouté à M 
Gentil 


mer ls le recomma 
daien Marchat, conse: a 
Cour, et à M. Donsimon!, juge 


truction À la Cour de justice, 1 


à 


rue Bolssy-d'Anglas, 


Dautre part, Mme Scafta #étant 
trouvée en contact durant la clandes 
tinité pendant un mois ou deux ave: 
un agent double jouant ouvertement 


le jeu des Alliés, 
Adolphe, allas « Cisa », slias « Le 
Foy », ele... actuellement détenu A 
prison de Saint-Gilles, à Bruxe 
certains ont essayé d'arriver, par d 
moyens détournés, de faire pression 
sur cet agent allemand afin d'obt 
| des déclarations erronées 
Le but était de faire dire à Manet 
que Mme Scaffa et son fi 
trahi la cause de la Résista 
livrant sciemment des noms 
Adresses de patri 
C'est ainsi que le commissaire pri 
‘cipal Pouzelgues. Jean, de 
tion de la direction de la Su: 


le nommá Mar 


ce du Territoire — Sûreté 
nale — west rendu A Bruxelles < 
7 au 11 mal 194 

Il était accompagné de l'inspecteur 
Lolseleur, Maurice, de son service, el 
de l'inspecteur principal Plednolr, Lu- 
cien, de la Police municipale de la 


Préfecture de police. 


Confrontation 


Le juge d'instruction M. Fougèr 
de la Cour de Justice de Pari ob. 
tint des autorités belges la contro: 
tation de Manet et de Mme Sca 

Cette confrontation eut lew 
octobre 1946 sur la L 
Manet, dès qu'il fut 
du juge français, dema: 
vait parler librement et 
ponse affirmative, dit 
cec! 
« Le 9 mal 1946, f'ai eu la visite 
| dans ma cellule de quatre perso 
et parmi celles-ci j'ai reconnu 
bert (nom de guerre de Derudder et 
| sons lequel Manet le connalssa! 
a clandestinité 
Is m'ont fait subir errogn- 
toire où Gilbert me laissait entendre 


que je devais ch: 


er Mme Scaffa e 


| M. Frichet, vu que s! je n'abondais 
pas dans ce sens je risquais fort d'être 
| transféré en France, ce dont j'avais 
| 
| „2, Dès qu'il west agi de rédiger lo 
| P.V. e'est Gilbert qui a dicté le texte 
de ce que | déclaré aupara 
» Je crois que Gilbert a été satis 
fait. a dit, des déclarations du 
| matin, car l'apri il est 
m'apporter des gáleaux dans m 
lule. » 
Quelque temps ap ou pe . 
à cette mème époque, les comunissa!- 


| res Ciémant et Galopin, de la d 
| tion de la Burvelllance du Territoire 
— Sûreté Nationale — seraient 
| tervenus auprès des Servic 
en faveur de Jognovicl donnant, ass 
re-t-on, l'impression aux Services 
| belges d'être mandatés officiellement 
| et auraient assuré que Joanovici 


un résistant authentique 

| Ces interventions suralent grande. 

ment contribué au elassement de laf. 

ire, tout au moins à ce que la Po- 

ce beige. qui voulait demander 
extradition, ne la demande pas 


LE DRAP D'OR 


Tous les jours, de 21 h, à l'aube 
DINERS „ ORCHESTRES ~ ATTRACTIONS 


VLASTI KRIKAVA 


el ses tziganes 
Yana Gani - France Cléry 
et Christiane Lys 


04-31 


Retenez vos tables à ELY 


LE DANCING 
DE LA JEUNESSE 
79, Champs-Elysées, 19 
Matinée 16 h. - Soirée 21 h 
R. EDARD et J. LUINO 
avee leur grande formation 
CETTE SEMAINE 


ROLAND GERBEAU 


vedetie du disque et de la radio 


| LUCY GIL 


révélation des 6 Jours de Paris 
Métro : George-V-Marbeut 


Un immense | Don a TL, yo; u om 
" incendi 5.7.1.0. 21,79 ze la route des compromis 
Incendie Par Roger-A. PRIOURET. | noes || 


Les élections de la Drôme consacrent 


DEUX PARTIS GEANTS 


A LA SUITE D'UNE SERIE 
D'EXPLOSIONS 


détruit 
huit réservoirs géants| 
de pétrole à Haïfa 


Communistes 36,4 o/o | Elections législatives 


Le département de la Drôme a 
querelle, un champ clos autre que 


fourni aux partis, pour vider leur 
Vhémicycle du Palais-Bourbon vu 


le tapis vert du conseil des ministres. 


Et le scrutin qui est intervenu 
hier, et qui met fin A une campagne 
bruyants et sûrement coûteuse 
n'apporte aucun élément nouveau 


Dans un bar, rue Clisson 


0 
rier 


(Pc), Ci 


Mme Jenny Fiachier 
. M. Marius Mo 

la France 
se représentait pas. 
Avaient obtenu, 
1946 


. 
le 10 novembre 
43.331 E 


2 sièges! 


5315 (1 siège) : 


| 
| 


| 
| 
| 


| conférence. Après de long! 


ont réussi 
saillant qui do: 


A MOSCOU 


M.R.P. 41,7 * des voix [LES SCRUTINS| les Russes s'engagent sur 


(DEPECHE PARTICULIERE.) 


|| [0% attend des résultats importants de la quatrième semaine de la 
| 


sérier les questions selon leur importane 
coloris certain à la réunion 


MOSCOU, 31 mars. 


«discussions, les quatre ministres 
Le fait 
t le renvoi en se- 


par rapport aux précédentes élec-| . ds . cond plan des questions politiques et même stratégiques de l'Europe 
é | Le 2 juin 7948 : 43.29 | 4 ei A YMI e modèle « habil » wit dem 
six eutres-réservoirs | HUE isle ar toe pra Un ancien légionnaire | 4.4." pe". dtt ule? || Centrale, tandis que los questions des rapports économiques entre les © STHPNCHIE. Co melti < habitó o Au salt oh 
| et pour les partis, est de réduire au | | S.BLO. : 39.024 (1 siège): RG. : | | Alliés passent au premier rang. 
H la marge 15.394. En consentant à renverser ainsi l'or. O « LA BELLE SAISON 41 ». Ce charmant petit 


sont menacés 


miinimum, pour eux, ain | 


connu que gontient tout scrutin. 


tue un consommateur 


Le 21 octobre 1945 : P.C. : 34.659 


dre des" questions, les Russes se sont 


en 3 couleurs, Q 


JAN conmors aus 


Album 
modèles 


E 3 | ““Radicau’ et modérés nvavatent| Une discussion éclatait, hier soir. [a SRE LO | engagés sur « la route des compromis de saison, vous est aaressé gracirusement sur 
Le groupe Stern revendiqu pas osé affronter la lutte. Mais ne} vers minuit, dans un café, 31, rue | Spy : z il! H Sel | Preoccupés par la nécessité de sauvi 
groupe Stern revendique| Ai nous pas "deja que, dane| Clon, entre deux consommateure | oc’ 10917 Moderts saat. || ertains groupes résistants) sides 7s "prestise de Moscow: où ser 
la responsabilité de l’attentat | nombre de départements du Midi, jis} L'un d'eux, un ancien légionnaire | | ion une « vraie supemtiticn. pren 
as ntgoclatione devraient Toulouse 


HAIFA, 31 


ors. 


étaient hors de combat ? CA | 
« Démocratie dualiste »| 


Charles Cuvillier, 51 ans, 135, rue du 
Chevaleret, était vivement 
partie par un jeune homme. 

Une bagarre éelata entre les deux 


pris à 


¡ELECTIONS AU 
CONSEIL GENERAL 


| indochinois quitteraient 


aboutir », ils souhaitent des résultats 
tangibles. Dans ces conditions, les 
questions autrichiennes et allemandes 


N incendie —le plus terrible TA Y 
Es Les 12.000 voix obtenues le 10 no-| hommes que vint séparer le patron de H Chi | ont des chances d'étre en grande par- 
LU "aui se soit jamoie A | Ane oio. anto | Cuemmonr.remrano, — is | | HO Ghi Minh pour Se placer | “ser. 
dons les installotions vembre dernier, par lo Hassemble-| consommation. l'ancien légionnairs sen. Cis 3 QUITO Volants 36381. | ‘Le réglement avec l'Autriche appa- 
trolióres — rovoge, depuis cel proportion des 4/5, au MRP. Le| “a | ELU. M. Sabatier ‘Action Paya), Thancelier Bien) est aiiendu à Moscou, 


matin, les usines des compagnies | 
« Consolidated Refineries » et) 


reste s'est reportó sur la liste socia- | 
liste. Celle-ci a néanmoins perdu des | 
sur sa gauche puisque avec| 


Fut-il attaqué devant le bar par son 
antagoniste ? C'est ce qu'il appar- 
Hendra aux enquêteurs d'établir, Quoi 
qu'il en soit, Cuvillier sortit de sa 


2.921 voix, 
I] s'agissait de pourvoir au reme 
placement de M. Varennes, décédé. 


| sous la direction de Bao Dai 


HONG-KONG, 31 mars. 


— Le Front 


ce qui permettra de signer, ou pour le 
moins de parapher, le traité avee son 
pays. Molotov aurait déclaré que, tout 


PARIS-VIN 
14, rue de Rome 


SOCIETE NATIONALE DE VENTE DES SURPLUS 


il», me nombre de votanta, le parti MULHOUSE. — Inscrits : 388 a 
een qui avait été présédé| male mean 2700 vas. | poche un petit couteau de boy-scout | Votants : 11.163, Suffrages expri- j | commun de l'Union nationale du Viet-| en soutenant selon ces engagements 

whe k qu res Le u et porta trois coups. dont l'un devait s 48. nam, jui décl represent sepı| avec la Yougoslavi es demi rése: é il i 
ona mstériounes. a progrense| ¡All de pius en Plus, vaccentue| iO mariel, à son adversaire Rn, ona vate, | | Me Gel dé prices, o PUS À See eee on timas | Otao de metécica evtomebiies à reconditionner, aux deiso enbvuntee 

dement en direction des réser-| Celui-ci. Raymond Parc. 32 ans |ELU. Erhart (SF.1O.). 5.253 voix. | | nois a transmis à la presse un com-| thie et en Siyrie 1 n'en ferait pas une | 15 et 16 AVRIL 1947. Parc de Rouvres (à 5 km. d'Etain (Meuse), — 300 
s géants piper eee dre locataire de 1hótel, 31, rue Clisson. Ih s'agissait de remplacer M. A.| | muniqué aux termes duquel ces gru! question qui pourrait empêcher l'ac-| G.M.C, 100 Dodge. 50 divers 
ARA ean le on + I e remonta dans sa chambre et se fit un | Wicky, maire S.F.LO. de Mulhouse, | | pementa ont décidé de retirer leur at cord, Mais i) suggéralt à Vienne et à | 22 et 23 AVRIL 1947. Parc de Mourmelon (Terrain d'Aviation de Mourmelon 
réservoles ont dié détruits par le feu,| en régime électoral, ve pansement sommaire decade. || Bui au gouvernement Ho Chi Minh et| Belgrade de régler cette question par] (Marne). — 300 G.M.C. 50 ambulances. 60 Dodge 6x6, 50 Dodge 4x4. 50 
ai six autres je seront probablement| mocratie dualiste ». Ii redescendit alors pour appeler à | ORAN. — Inscrits : 22.151. Vo- || de se placer desormais sous I des négociations directes, après 1'abou: Command car. 
aussi aa goratle dualita gemimei| laide. Mais les forces lui manquèrent [ns į, 14244. Suttrages expri- || tion de l'ancien empereur d'annam| seinen desquelles les frontières au- | 22 et 23 AVRIL 1947. Parc de Cleveland (à 10 km. de Reims, sur le route 
. e A e. | et l'on devait le retrouver, ce matin, | T$S 14.042. | Bao Dei. Il annonce, d'autre part, que| irichiennes pourront être mranties, de Suippes). — 250 G.M.C. 50 ambulances Dodge. 60 divers, 

Selon une estimation non officielle,| 4 cette simplification de OS EU | vers 7 heures, gisant inerte. allongé | pC), 1748 Mme Chaftin | | le peupie vietnamien accepterait de En ce quí concerne lemagne, | 28, 29 et 30 AVRIL 1947. Parc de Vincennes (Entrée derrière le Donjon). == 
le montant des dégats wéleve jus-| {orale était Je résultat d'ung salen) sur je sol dans la cour de l'hôtel. 11 [soci (MR. 6.284 vo M. Glu- || coopérer avec le Peas dano | l'URSS. en moaiflant son point dej 350 G.M.C. normaux, 20 G.M.C. cabine avancée. 150 Dodge 4x4. 26 Dodge 
qu'ici à près de 4 millions ge livres] e croire que les électeurs Qui| avait succombé à ses blessures. RP A seer le can- | | l'intérêt commun si la France recon | ye et A 6x6. 50 tracteurs routiers 4/5 T. 50 camions 1 T. 1/2. 20 camions gres pore 

ling (soit environ 2 milliards de| votent communi 4 L'enquête a about! à l'arrestation y à n | | naissait l'indépendan: Vietnam eı| s8xonne, > teurs, 
Dana ee ia | | icat communiste dont Vélection | | Pal a te de de | économique du Reich devrait être | 29 et 30 AVRIL 1947. Parc de Marfieur (près du Havre), — 160 G.M.C. 89 


tri 


)- 
Peu avant l'aube, une série d'explo- 
sions ébranlait le quartier du port de 
Harra, tandis qu'une énorme colonne| 
de feu Alluminait la vilie. | 
De gigantesques flammes, issues des| 


Petroleum Compagny, s'élevaient vers | 

ciel | 
Selon un témoin, le feu a pris de 
tous les côtés A la fois, après les 
explosions si exactement synchroni- 
sées qu'on eut dit un tremblement de 


terre. 
Attentat ? 


similé tout le sue du marxisme-leru- | 
nisme ou du catholicisme libéral ? En| 
réalité, jes uns mettent dans l'urne un 
bulletin communiste parce qu'ils ont) 
peur de la réaction, les autres un bul- 
letin MRP. parce qu'ils ont peur du 
communisme. | 


mission expresse de barrer la route à 
l'autre. lle ne peuvent, sans trahir ia | 
volonté de leurs électeurs, envisa 
entre eux de collaboration efficace et 
confiante. De la les difficultés du gou. 
vernement, ses tiralllements, ses ca- 
rences, ses incertitudes dont cette fin 
de sesion nous a donné le spectacle | 
De lá encore la mise en route labo- 
rieuse des institutions ratifiées le 13| 
octobre par les électeurs. 


du meurtrier. L'ancien légionnaire a 
fait des aveux complets. 


| avait été annulée. 


|| Justice et de l'égalité, — (UP. 


LE DISCOURS DE GAULLE 


(Suite de la première page) 
réserve allemandes, d'acerocher der- 
rière le front la vaieur d'au moins dix 
divisions, de bloquer, en outre, dans 
les réduits de l'Atlantique, soixante- 
dix mille Alleman et un matériel 
considérable, de tuer à l'ennemi plus 


termes, ateliers, syndicats, administra- 
tions, groupements de notre sol en- 
vahi, qu'elle s'exprimât aux postes de 
de Brazzaville et 
d'Alger ou dang les tracts et Journaux 
tins, elle était l'effort de guerre 


radio de Londres, 


la nation luttant pour sa vie 
pour celle des autres. Elle reliait di 


peu embrasée, à partir de lá, à me- 
sure des espérances et des possibilités 
jusqu'à s'étendre au peuple tout en- 
tier. Elle s'est terminée le 8 mal 1945 
quand nous avons, aux côtés de l'An- 
gleterre, des Etats-Unis et de la Rus- 
sie, regu la capitulation totale de l'Al- 
lemagne et de ses armées. Eile a eu 


établie avant son organisation politi- 
uestion ses de- 


nomique. réparati 


démilitarisation). Toutes les autres 


— 1 mai: $ h, 30: CORMÉLLES (Calvados) : 


lul-cl. 
Les raisons du revirement russe 
paraissent être les suivantes : 
‘Absence d'un front uni chez les An- 
glais et les Améreains, les premiers 
se rapprochant davantage du point de 


beunes. 150 Dodge 4x4. 


land. Tel. WAG, 15-01 


— 5 et 6 mai: 9 h. 30: AUDRIEU (Calvados) 
emballages, ete... 


antigaz, ferrailles, platinag 
et camion, ferrailles. 


riel divers. 
9 mai : 9 h. 30 : LIVRON (Drôme) 


paces de la s Counsoldated » aul| "Aina ie élu de chacun des deux| | nomique. réparations, régime de la ADJUDICATIONS MAI 1947 
tent toute la production Viral partis arrivent au Parlement avee pour | bande » dans la discussion de lal£ — ADJUDICATIONS SUR PLACE (enchères verbales el ottres orties) ı 


lunettes, brassards, peinture 
pieces récupérées d'auto, moto 


— 8 mai: 10 h. : SAINT-PIERRE-VARENGEVILLE (Seine-Inférieure) : matér 
matériel de campement et électrique. 


h. 30: GIGNAC (Bouches-du-Rhône) : eiternes, chaudières. 


30 : VIFROLLES (Bouc! 
ROUBAIX (Nord) 


hes-du-Rhône) : cite. nes. 


ferrailles de véhieules aute. 


La cause du sinistre n'est pas en-| La Constitution contenait la pro»| de Cinquante mille hommes, de Jul rectement nos épreuves des tristes bs hauts et ses bas, ses erreurs et| % 19 mai: 10 h.: LE MANS (Sarthe ratlles. 

core officiellement établie. Il semble| messe d'une Amemblée de réflexion; (aire soixante mille prisonniers, tailles du début avec nos victoires grandeurs, ses défaillances et ses! Ve ie q 20 mai: 10 h,: ROANNE (Loire) : machines-outils incomplètes nan rate» 
cependant qu'une charge d'explosif a| qui. dans l'esprit de certains de ses| . z wp Me arin de Marsello, d’Alsece, trom bes Mal ele fut et 11 fallan] „Luce ir gt la, virais pres, nues par Ja répartition 

ii paee Sous un pipeline ‘ommus| auteurs. devait servir de contrepolds| Un tout organisé et dirigé demagne. quelle fat, une et indivisible comme| quelles, M. Bidani VE Soigné dej 2ı mal: 10 h.: AUNEAU. près Chartres Ls 


niquant avee les réservoirs et qu'une | 
autre a été jetée par demus l'enceinte 
de barbelés sur l'un des plus impor- 
tants d'entre eux 

On se rappelle qu'il y a trois jours| 


à l'Assemblée nationale 

Après pla: de trois mois, on en est| 
à chercher inquelle des trois « se-| 
conde Chambre » va jouer ce rôle. Le| 
Conseil de l'Union française ne sera} 


Le sechant, on comprend mieux 
pourquoi la grande offensive menée 
sur le sol de la France put prendre son 
syihme foudroyant, On aiscerne mieux, 


d'Autriche. Eile 


tembre 1939, quand. malgré les condi- 


tions mauvaises où nous nous tro 


vions, nous avons. seuls avec le Com: 
manwealth britanique, tiré l'épée sans 


la France qu'elle défendait. 


La résistance a reforgé la 
solidarité française 


a thèse initiale russe. 
Molotoy veut, en acceptant le ren- 
voi de la question politique. éviter 
de créer l'impression que l'URSS. 
chercherait à empécher, à tout prix, 


— 23 mai 


CUEIL (Seine) : ferrailles. 
10 h. : COMPIEGNE : ferraill 
28 mai : 10 h, : METZ : ferrailles. 


SAINT-OUEN, AUBERVILLIERS, AR- 


les 


— ADJUDICATIONS REALISEES AU SIEGE (soumissions cacheiées seule. 


e y a iols es] créé qu'en ma! ou juin. Le Conseli| d'autre pari. comment les instruments étre attaqués. pour proteger la liber | ment) ı 
pipe-lines voisins de ceux qui brilent| Économique est À veim: installé multipien de lVellor: de guerre ian- du mende, En juin 1940, quand tout > E la France d'obtenir satisfaction dans] _ 3 mai; 15 h.: 350 tonnes de débris d'avions : ISTRES (B.-du-R). 
Sujourd hul, | “Quant au Consell de ja République. | çais : armée de terre, de mer, de a wecrouler, elle sest Tefür Une et indivisible, certes ! Ce qui) sn demande de sécurité politique por|— 2 mai : 17 h.: 2 tonnes de laiton, douilles : AUNEAU, près CHARTRES. 


D'ailleurs, depuis ce metin I 


groupe 


il semble établi que ses amis ne sont| 


reseaux de renseignement et d'action. 


glee dans 


l'action du groupe résolu 


veut dire 


jue toute tentative de pilier | 


l'établissement d'un régime confé- 


ENSEIGNEMENTS : S.N.VS (Service 


Domanial), 1, boulevard Haussmann, 


> Ster: istribuer 1 semble établi que ses amis ne sont) Dates das forces ce l'intérieur. grou- qui, à partir du sol de la noble An- ce blen nadenal me saurait éire tolérés.| déral en Allemagne ir t LE P 
Stern fait distribuer des trareis dana | Ban ar. Crlulscı a Cabord| pomenu, mouvementa, ocuinos dins Bieierre, maintenait dans ia lutte. ia Tele ambidons ot susencherss Bees | (Copyright 1847 by Paris-presse ) TAItbout 63-12. 
lité du nouvel attentat. le mauvai joGt de bousculer ses tra.| formation, tout dispersés qu'ils fusse: souveraineté française, Elle s'est peu à sanes q prétendent se l'attribuer en | P 
T1 est probable que ie sabotage étalt| Vaux de telle façon qu'il ne laisse pas| dans l'espace. consiitualeni, révilement tout ou en partie sont vulgairement sa- | A A E 
au Le Tune diversos per-| au Consell le temps d'un examen s6-| un tout, organist ct dirige. On sex erileges. Quelles qu'aient ét 


mettant aux 1.600 réfugiés du navire 
clandestin « Moledeth » d'entrer en 
Palestine. 

À ce sujet on annonce que les trou. 


anni sion, élus du Luxembourg t eu| milieu de quelles difficultés et avec eipé au combat, le 

AE PAS quelque, 48 heures. pour examiner quels pauvres moyens | toutes ies pie- d e l a bou e | : var et méme appel qu al PRIX DE VILLENNES AREKETE FRANCE ET ETRANGER 
Bonn Sentaines de millards de eredita | ces du sysième, se montrait si intran- ju | 

E PA Es t € su une| sigeant à n'en iaissor détourner au- même devoir, le rH 


qui refumient de se lnisser transbor- 
der à Haifa. (AP. UP. AFP) 
Le temps qu'il fera : 
DEMAIN : 
: averses orageu- 


Ciel variable 
ses. Vent d'ouest irrégulier. Teme 
pérature sans grand changement. 


rieux. Puls il passe outre aux amen- 
dements et aux critiques et reprend 
son premier texte. 

C'est ains} qu'en cette fin de ses- 


C'est ainsi encore que l'on a yu une 
Joi sur les loyers rejetée en bloc et} 
à l'unanimité par eux, mais reprise 
aussitôt en bloc et à l'unanimité par 
l'Assemblée Nationale. 

Ne peut-on pas se demander al. 
dans cette question de la seconde 
Assemblée, 11 n'y a pas, entre les deux 
partis géants, un désaccord de fond | 
et si l'un des deux n'impose pas son 
jeu à l'autre ? 


Lydie BASTIEN 
joue et gagne... 


(Suite de la première page) 

La caravane déboucha en trombe 
place de 1'Hótel-de-Ville, à 13 h. 45. 
Elle emprunta ensuite la rue de Ri- 
voli, où toutes les voitures stopperent 
sagement, à deux reprises, devant des 
feux rouges. 

11 apparut alors que Lydie Bastien 
prenait de nouveau la direction de la 
rue des Sausaies. En effet, on par- 
vint place de la Concorde, avenue 
Gabriel et, à 13 h. 50, Lydie Bastien 
descendait de voiture et entrait à In 
Sûreté. Nous avons pu la joindre dans 
l'escalier. 

— Quel zèle vous avez mis à nous 
poursuivre depuis la caserne ! Vingt 
fois, j'ai cru que nous avions réussi 
à vous semer, dit-elle, 


Escamotée 
Comme quelqu'un lui demandait ce 


— Je ne suis intéressée dans cette 
affaire que comme témoin et je ne 
viens ici que pour prendre mon dé- 
Jeuner. 

— Voulez-vous accepter de prendre 
ce repas en ma compagnie ? 

Elle hésite quelques secondes, puls | 
contnnue de monter les escaliers : 


— Vous êtes très gentil, mais je 
crains trop que vous ne me fassiez | 
parier. 

Lydie Bastien ne devait pas déjeu-| 
ner à la Sûreté, comme elle voulait | 
le faire croire. Avec la complicité des 
gens de la maison, elle sortait par) 
une des nombreuses issues non sur-| 
veillées et elle disparaissait à travers | 
Paris. Car elle demeure libre, mais | 
devra rester à Paris, à la disposition 
du juge, qui se réserve de l'entendre 


plique mieux pour quelles raisons le 
gouvernement de la Kepublique, qui, à 
Endres ei a Brazrayilie, puis à Aig 

enfin à Paris, assembiait peu à peu, au 


cune, Intransigeant, oul, il le fut, à 
l'égard de tels ou tels partisans qui 
cherchaient à tirer profit, pour leur 
comple el men pas pour le compie de 
la France, de la moisson d'efforts et 
de mérites Il le fut aussi, j'en con- 
viens, à l'égard des tentatives de cer- 
tains milieux alliés qui eussent, par- 
fols, semble-t-il, préféré avoir à faire 
à des Français dispersés plutòt qu'a 
une nation rassemblée. De cela, vous 
fútes tous deux témoins, messieurs les 
ambassadeurs, et Je me plais à dire 
que vous avez peronnellement, l'un et 
l'autre, aidé le pouvoir central fran- 
çais à surmonter ces obstacles. C'était 
la meileure manière de servir notre 
cause commune, car les bonnes allian- 
ces ne supportent pas l'équivoque. 

En vérité, la Résistance française. 
c'étais la Défense nationale. Qu'elle 
combattit comme elle pouvait, à Bru- 
neval ou à Bir-Hakeim, aux Glières 
ou en Tunisie, au Vercors ou en ita- 
le, qu'elle lutiät dans les rangs de 
nos troupes des maquis ou dans ceux 
de nos grandes unités débarquées sur 
nos côtes ou sur les mers ou dans le 
quelle servit à découvert dans 
chacune des activités de nos territoires 
her, ou en secret dans les foyers, 


UNE BANDE | 
DE JEUNES 


MALFAITEURS | 
pillaient les autos... 


el commettaient | 
quelques autres méfaits | 


A la suite de vols répétés dans un 
immeuble, 64, rue de Vaugirard, la 


Au-dessus 


(Suite de la première page) 
En vérité, héros de la Ré. 
sistance iniérieure et extérieure 
quí se donnérent la main aux 
combats de Bruneval et d'ailleurs 
auraient été bien surpris sí on 
leur avait 


C'est à toutes ces opérations 
de Gaulle vient 


de metre fin en de mots. 

TI a remis en pleine lumière cette 
réalité indestructible : La Rêsi- 
tance irancaise, qui commença en 
1940 et triompha en 1945. IL 
montré qu'elle est au-dessus de 
attaques de quiconque et ne peut 
être monopolisée par personne. Il 
a prouvé qu'elle est la France elle- 
même. 

Ayant fait cela, de Gaulle ne 
cherche pas à intervenir de sa per- 
sonne ni à Jorcer les événements, 
I ne donne ni consigne à ceux 
quí espèrent em lui, ni prétexte à 
indignation à ceux qui s'opposent 

Tl ne nous farde pas la vé- 
à savoir que nous ne pouvons 
sauvés que par nous-mêmes, 
el que notre sort ert dans nos 
mains d'hommes libres, 

Voilà la leçon de Bruneval. 


Philippe BARRÈS 


tement 


le plus extrême péril, 
ur W 

rancaise, qu'elle a sauvé, no: 

seulement le présent, mais l'av, 

la nation, en faisant refleurir en el 


conscience de «on unité. 

Ah ! mes camarades, il 
qwaprés tant d'épreuv 
la division, e'est-ä-dire de 
dence, ont 
celles de lintérét national 


ture des choses 
effort succèdent d'obseurs 
ments. Mais les temps sont tro 
ciles, ja vie est trop incertaine, 


dim 


puisse longte: 

mortel, végéter 

tre peuple porte de graves blessures, 

malheureux pour connaitre q 

tend viv 

venir où, rejetant 

le cadre mal bâti oi 

et se disquatifie l'Etat, 
is se rassemble 


à-dire la Défense nationale, une fois 
de plus dans notre Histoire, mais dans 

lement et 
temps reforgé la solidarité 


point | 
z de | 
dans le sang et dans les larmes, la 


est vrai 
les voix de 
la déer- | 
m couvrir pour un temps | 
Peut-être | 

était-ce inévitable, La marte monte et | 
descend. Peut-être est-il dans ja na- | 
un clair et grand | 
tätonne- | 


le} 
monde est trop dur, pour que l'on 
sans courir un péril 

s les ténèbres. No- 


mais il suffit d'écouter battre son cœur | 
en- 

» guérir, grandir. Le jour va | 
ux stériles et 

ja nation | 


BOURSE DE PARIS (clôture) - 31 mars 


¡Résultats de Saint-Cloud 


Maxwell) IIIR 36 

Kimpe) P73 
parta 

Dona Bel 


Verluron 
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s 
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13 


i,t Cher Diable, Horie 
Verdurin, Redibia 


PRIX DE FECAMP 


Nebo. 


La viande arrive 
a la Villette: 
2.500 bovins, 3.000 moutons 


les décisions de M 
Philip soient appliquées, les a 
rivages sont en très nette progres- 
sion, ce matin, a la Villette, 

en effet, les chiffres enre- 


Avant que 


contre 529 Jundi der- 
aches contre 352 ; 182 
prés de 3.00 
et 250 pores 


299 
taureaux contre 76 ; 
moutons contre 2.617 

| contre 127. 

Est-ce à dire que, lundi procha! 
ou méme jeudi. nous ne verrons 
rien sur le marché A la suite de 
l'application des nouveaux barèmes ? 

Mais cette viande va-t-elle se trans- 
former en biftecks ? Les bouchers 


Un ingenious mécanisme invi 
semblable @ celui d'une m 
simple pression des doigt 
lise I epilation automatique 
el sans aucune douleur 


Mogèies : a 
cunomes 
ARGENTER (argent mat) 


DORES (or rove, or jas 


» 


Démonstration 
et Vente ay detail chez 


LANCEL 


PL. DELNPERA . 4, 84 DES ITALIENS 


: qu'elle pensait de l'affaire, elle sourit Cou Cours 
1 : Police judiciaire a arrêté bande YALEURS On VALEURS E parisiens -vont-ils encore s'abstenir S 
y et haussa les épaules : de nouveau plus longuement. Poire judtelsire a arrété vae bande preced verted Me tout achat. prétextant des prix CS = N a 
4 e e mg gn = de vente insuffisants ? Ou bien nous Exporteten Foira 1328 2 1990 
PA IN Ils ont reconnu avoir opéré notam- Ogines so] 1009 faudra-t-il aller en Seine-et-Olse = -— - 
| DIT PE QU nn phot Set at 
d FOIRE DE PARIS 3, rue de la Paix cambriolé la crypte de Téglise Saint- nis que ceux de la Vil- 
2 Une presentation hors pair grâce à SOLDERA DES MODELES ALAS pha E BRILLANTS MONTRES ORFEV REN 
7 FEERICOLOR eee has Ka de stie bando a. à faint delat Exe M. 0. BRINGAEEN, Josie 
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En me = a n EMAIN jeune quatorze a - bargeurs Héunis 00000 100 
< maux en rellet et en couleurs are een RT la, une femme de quarante ans, Eu. Inenedictine nss | z awas | OFFICIERS MINISTERIELS 
: A de 9 heures 45 à 13 heures manje Vivien, femme de ménage au Kramer Qui Saches que... |RTABLES (C.-du-N.), belle propriété à 
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N'attendez pas les beaux jours pour |z 


lui 


46, r, de Vouillé (19) 
Tél Vau. 32-38 et 13-09 


E CARPENTIER 


Le 
Georges te prepara 


Mercredi 2 avril, à 20 b, 30 


Tirage de la 5° tranche 1947 
de la 


LOTERIE NATIONALE 


Renseignements inlimes confidentiels 
FILATURES TOUTES MISSIONS 
Materialite des fai! Presos à loppui 


SUICIDE D'UN GRAND 
COUTURIER PARISIEN 


sur leurs pieds que sur ses propres 
créations. 
(Communiqué 941) 


Alais, Froges et Camargue 
(Pechiney) 


tre 


du ler au 30 avri) 1947 
au Crédit Lyonnais, dans les princi- 
pales banques et établissements de crédit. 
(BALO, du 17 mars 1947.) 


ECHANGE 3 p. soleil. balcon contre 
4 à 7 p. PARIS. ECRIRE pour ren- 
dez-v.. H. CARRE, 10, r. du Jourdain. 


Enquetes 

121. RUE S$: LAZARE 

PACE MOTEL TE RIUS GARE SLAZARE 
PARIS. 


"33 


PERDU merer. 26, quart. Rochechouart, 
jeune chien poils longs noirs. tache 
blanche sous cou, col, rouge. Tru. 52-76. 


INCENDIES | 
ET AGRESSIONS 


dans un séminaire 


LYON, 31 mars. — A Oullins (Rhö. 
ne) depuis le 20 février une série 
d'incendies criminels ont mis en émoi 
Je petit séminaire de Notre-Dame-de- 
l'argentière, à Oullins. Un élève 
été attaqué avant-hier dans des con: 
ditions bizarres à la porte de la Cha- 
pelle. 

Une enquête est ouverte. 


Pereochics 
Salot- Freres 
La Sole 


«LES MAL VIVANT» 


Le nouveou roman d'Hiloire CUNY (1 vol. [| 
320 p., val. 150 fr.) sero expédié fronco 
|| dédicacé por l'auteur, contre 100 fr. 
(timb la. ou mand.). Ecrire directe- 
ment à: H. CUNY, 7 ter, rue d'Alésio, 
Paris 3938-63). 


= j 
Boms LONDUC TEAS FONC ER 
TIOMNAIRES, me MÈRES 


DES CLUBS ancs ms assunta 
AUK LLOVOS M LONDRES- 
AT POUR CIRCULATION 


Boure 0 pacers 
tances 
rows, 


<-Firsnser à 
Lou 
Michevilie 


Commentry-Foure 
Constr. Loco 
Blectro-Méta!iurgie 
Selchimé A 
Pires-Lill 

Ponigit 

Aclérien 

Forges Nord-Est 
Jeumont 
Pout-A-Moowon 


Penarroya 
Française 


Afrique Occiden A 
Gemera, Colonies. 
Sou-Madag taenr 


T Marseille 

France Canadien 
‘ana lian Parif 
Minin 


mio ius 
Norvégieune de |’ Azote 
Est Asiatique Danois 


MARCHE DES COURTIERS 


hachée” 
de Hier 


Tanganyika +. 


lun corps gras très pur, très sain et 


[demment à être consommée aussi 


| 


| mais une sinécure, mais les diffieul- 


| travail exceptionnellement dur rée 


[corps gras comme la margarine, car 


Un aliment spécial 
pour « coup de collier » ? 


Le métier de ménagère n'est ja- 


tés actuelles le rendent encore plus| 
fatigant qu'en temps normal. Or, un 


clame une nourriture exceptionnelle- 
ment riche, Comment se procurer 
l'énergie nécessaire à d'innombrables| 
« coups de collier » ? Les spécialistes 
de l'hygiène alimentaire répondent ; 
en consommant le plus possible de 


ce sont les aliments qui, à quantité 
égale, produisent le p'us de chaleur 
et d'énergie. Simple ér-ulsion d'huiles! 
naturelles de choix, la margarine est 


très facile à digérer ; elle gagne évi- 


fraiche que possible. Les bonnes mé- 
nagères, sachant combie: ‘eur ration 
leur est utile, ont bien raison del 
l'utiliser jusqu'au dernier gramme. 


IFRAISSANGE Père, 6, rue de Poitou] 
PARIS - TUR, 64-57 - Bié SGDG 1944) 
POSE EN 24 HEURES 
VENTE DIRECTE AUX SERRURIERS 


Licence à vendre tous pays R 


Disposant bureaux 

pl. contre étudierais toutes propositions 
OE RUE SAINT-LAZARE, 75 

TRD. M "éme 


L. GUILLAUME 


Noutres, RECHERCHES, SURVENLANCES | 
(bes o! Industriellen 
I année 58 bis Choussée-d'Antin, Tri. 14-03 || 


ROUFF® . Détective! 
pute 


31, rue Le 


FOIRE DE BRUXELLES 


Pour la 21* fois, la Foire inie: 
A ire internationale 


COMPTOIR PARISIEN 


PAIE au comptant beaucoup plus cher 


BIJOUX 


MAIB ne prend qu'objets p 


BRILLANTS | 
ARGENTERIE 
MONTRES, ete... | 

ou revendus | 


mondiale - 1# année 


POUR DIVORCES 
ler (9) . PRO. 25-75 


26 avril 
3.000 producteurs, Des 
aux très intéressants sont 


& rue} 
Her belges, 14, rue du 4 Septembre. 
Paris Consultez-les 


17, Rup Monsigny - Tél. » Ric. 54-93 


re 


(TS - MONTRES. ARGENTERIE | 
AI animarte, 2" bla | ture. 


IF „Ace haste 
ELIE sioux. tints". atcerrias 


23. s BRILLANTS 


ITALIENS, Elie (Rich -Orewott 


Toutes missions 


95 mur ss 
BOIS DE CHAUFFAGE 


st charbonnette - Liv. Paris et banhious 
GELO, 55, av. Wagram » WAG. 1894 


Paris pres 


Téléph.1 RiChelieu 81 37, sa 
Adr. tétégr. : PARISPRES-PARIS 
‘Cheque portal : PARIS 41548 


Le directeur-gérant + Ph. BARRES 
Le 2 mars 1047, « Parle-presse > m 4 


rd à 570.060 exemplaires, 


Emile IDEE a retrouvé la “grande etincelle” | PUJAZON «a pas trouvé de rival | 

AA Soa E N ÓN ee .. H 
et gagne en solitaire le Critérium A LA SANTÉ DE REIMS | étranger dans les “ Six Nations 
National organisé par Paris-presse | Ansouleme boit dans la “Coupe” | s SE SETS SES 


VOUS TROUVEREZ DANS 
2 ts Coupe e Ponte cisonce 
Zr France tient à sa it n'y eüt pes de d. -Reiff, 
sciatique avant cbonconré au & k 
ces cet instont vainqueur cer 
mit même cu vetér 
de reste en sa 


Vi souffront d'une 
M fallut, ou super champion, un Fausto Coppi en très grande 
condition, pour le battre de peu et celo dans un temps record. 


en vente cet après-midi à Paris 
et demain en province 
LES FILMS COMPLETS 
de la victoire de Cerdan sur Grenn, 
à New-York : 

des magnitiques pertormances d'Emile 
Ides et de Corera dans Is Critenum 
mationel de la route s 


La classe retrouvée 


et la classe naissante ‘ima 
par Gaston BENAC— ars Done 1007 0, arse el ase 


teur de succès. Et sur ce parcours classique qu'il con- 


tion qui sut le mieux utiliser les or 
casions de marquer qui se présentaient | 
re part par la défaite d à elle, 

e de Metz en face de Lille. Stras 


t étaient cutont 
once 
| encore quia Ayr 


mait si bien, idée, stimulé par ie grand Francis Pelissier, © sorti le la Coupe de Fr du nouveou succes de Pujozen dans le 
Ceux qui cherchèrent les beoux pédotears pana | cross des Six Nations ; 
en silos ee a Fe cee Nos hommes firent une remorascbie course d'équipe, et zela wüta zertainement lo | | de lo surprise causée por Angoulème en 
Paris, acia presque bredouilles au Parc rm posé quelques banderilles sur le peloton, il 1 On eraignalt pour eux Le 2° Dioce ou Marocain Lohoucine Lors correr sa mesure Coupe, ainsi que des victoires de Lille 
des Princes. Je ne parle pos seulement de ceux , Qráce, peut-étre, à un incident de passage à niveau wi Havre, lis s'en rendirent maitres auser | éto%t trop ré un splendide rei elle, à quelques 2 et de Strasbour 
‘gue Coupry oppelle les = jomben Louis XV eit gueyancer de peu le victoire au aisément. Lucien GAMBLIN. | metres cevort | de le guoliticatien du Stade Toulousain 
g et d'Agen en championnat de rugby ; 
oca toria time e a y ad Nous sentions notre cyclisme routier sons chef de file, l'a 1 de lo défaite de Diensto succes 
Mais des outres, des vedettes du jour... dernier ; nous ne pouvons en dire autant, aujourd'hui ! de Ray Fomechon à Bruxelles. 
A port Carora et Pernoc, le premi 


aes, les de nforma- 


ier por CARRARA BIEN RODE 
Et puis, comme pour soutenir l'effort victorieux du champion 
retrouvé, un jeune plein d'avenir, imbattable comme amateur, re- E De 
de rodage et 

de... légères déceptions aussi, dans la nouvelle catégorie. @ A Marseill 
Notre « Critérium » va donner à Carrara le moral et lui] eher des chances 
rendre sa codence de 1945. L'homme avait pour lui les qualités, zent 
lo lomo, lui monquoit la persévérance, l'art d'atteindre les 
le... savoir souffir. -Jours l'ont-il 

LA TEST 


AGEN. bien au point Idée, Carrara, |... - 
jouera la finale | venus à Paris-presse | 


Francis sont ee B U ~ 
(De notre envoyé spécial Ch. GONDOUIN.) | A Wheure de l'apéritif, Emile 16 PAGES, 100 PHOTOS, 10 fr. 
CLERMONT - FERRAN! a walle gd E 
ies ante train me-| CLERMONT - FERRAND, ar A a TE 


z; 


À u de point ? ou le bouillant Francis Pélissier lui EEE un: la route organisé par « Paris- 
L lé sa mi presse » et « But », ont fait irrup- | H H à H 
Ne O ne A que des ri see top pat Ay pen met de pitos | Dn dans ies Bureaux’ ae a quese. | Samedi prochain à Paris 
1 uss GA ab le le, score, pour auni I wil "pa E el tion sportive. accompagnés de| Le match qui opposera les équipes 
7 LAN assez bien ls 13 avril contre Ti Francis Pélissier, R. Guyot, M.| juniors de France et Pays de Galles, 
e ? AA E But Some em eut, à Isle Adam, Fo Arranger, notre dépositaire de | sera disputé samedi après-midi, au 
— Tale court ples ste que Joonavcl, ot sor un parcours florouve de dimoncie. Wier, ares ume coute ie Canero Gt eS taal TA Pour la « Coupe » de Carrara et de masseur du vain: | à Nes arse’ par M. Delmas, du 
genaue pour les déinquonts de Francs à ia controle de 4 son affaire, i Fo bien montré par son dfoudmsant retour b ae a A Se ent 3 
Melun fort $ Paris, | 1 ch ru; M. Gaston Bénac leur a souhaité | portaron; 
Trève de ploisanterie. Décidément, cet Emile idée est un Pout-il devenir un nowveos Leducq? Pourquoi pos... Une chance pour | Pl de riales y, 4 gby la bienvenue, les a félicités de Vous avez lu dans notre édition | 
‚grand bonhomme, Et son éclipse 1945 et début 1946 n'était Nous avons retrouvé, au cours de ce Critérium rapide et de Les rencontres suivantes seront dis-| leur succès mérité en prenant le | | = Nouvelles Completes », en vente | 
Qu'un occident comme je le soulignais ciors. bout en bout intéressant, un Catti puisant auquel ul mangue | | CERDAN-ZALE Pour ie comple de la Coupe de) Verre de l'amitié À à Paris a midi, tous les résultats | 
avait une mauvaise période à posser, il l'a franchie l'ou- choses pour foire un chem de. j France : — Dès maintenant, nous ont dit | {et les commentaires détaillés sur 
tomos damier, Je la vols encore deer mola ovont les Notions Televont plus du côté moral que du € le 6 juin à al q ASA Ip tu | Lie e idee | 
re da le vois encore deux mois ovont let Noront fin pädaleur, mais manquant de punch, un Mahé. athlétique, i aden, een Marmande: Al Roubaix, épreuve dans laquello | Lens 
ons front, lui auni, de peu la vedette, des Diet, Rioland, Gous- | | La Commission de bows de CASG.-Oloron ; à Grenoble, Toulon-| NOUS voulons confirmer nos 
ét i el sortir de l'impasse, je suis sérieux. Je veux me tOu, Mocorig, Bonnet, Brunner, pleins de promesses; des dun | À l'Etat de New-York, qui doit y Narbonne: a Montauban, Bierriiz- exploits d'hier. D'ailleurs, depuis | — 
ÈS Iminstiemement, Dour yore cours, fe era 8 cuire tels Louth, Theter, Louviot, Vito, fouours près des | | réunir de 11 avril, prendra Biers | longtemps, Francis nous a donn > De 
... doute la décision de f: le même jour, trois matches en rendez-vous au sommet de Doul- 
fous les soerifices nécessaires. Donnez-moi ma chancı lA ER RE EEE WISE JANY, vai retard seront joués : Pau-Stade Bor-| lens. Nous y serons, car nous N. H j U 
LE CHAMPION TRANSFORME rd od ne ln sence ee A poids moyens Cerdan-Zale le i » Vainqueur delais; Cognac-Racing; Montélimar-| avons, grace A Francis Pélissier, | À. 
ads RER is Par contre, parmi les hommes qui manquent d'entrainement, | | Juin, en pletfi air, à New-York. NEW- = [es j ‘n'erel'fonmidntie | 
ta dew te cose Sat convaincu et Mellerait une nous, fümes surpris de trouver Lucien Tesseire. Mais son jour Pr EEE E 
grande performance Je trouvais, en effet, ce Joule, sur le viendra ples tard, car, ll oumi, pde lo close, pupe ante da an mdr |  batiant Me Fadden er réalisani| cing: à Aurillac où à Limoges : Ber 9 AU 29 AVRIL 
Nations, i trons . > is une classe wi etre une dvala. pur le mobilité et le Barone , Meuveau recor ju rac-Montélimar ou Aurillac; à Nar- 
car dre = se volonté de fer. CS A Gi A nee Les A Br Palais des Sports 


| 


suave, | Locaux commercx 180 fi 


a vom, E E 
ang. wai Adresser curriculum vitæ et ré [4 hI de la SOMME. Paris (17 Carrer Chätenodus. Appt Cla) oa 500 m: fruit Grand 
ADAGOT. A TRE, E Sc EG | BEE BONNETERIES , 
Sie ser. | cb. zuende atras de, dabor, | cit ASNTERES qu itansmettr | Ford forme 98 34, b, t b. ym, | vena, eu te propr, Ex 3 will, | 35 Pande Poma | DESaTS ae 7 ale “are Sy In 14 Bebastopoi 
pi SC. BE PES YOR | Pit, atelier mécanique et montage, | "REQLEUR Tour sewi- H ROLET i3 AVENUE = CLICHY == | PAVILLONS - VILLAS | abeau. JURY. ITA.08:87, Je mat. | 506 à 3.000 ins Errime ESTONO [HODLEITE y GAFE à y. van G 
em SOF DE MES. EE ee EZ E a AA Le eto 
z expérimentaux, achats et eom- | S’rdr : CUL, 116, 7, Danto. Le Mio. | que boutique, Aft. rare, On Le Crotoy, 300 m. plage? bee. 280 pos. basos, ch rc Te |R o PASDA UN 
mandes, pet. Max amtoag ot D. | vallole-Perret (o Anat Frances 7 aie Tores Ba Bi Stora, S.p: epen e, eue SI LIE E, RO PASCAUD 
= 2 Ds bien tiou enont ss roues 58.000 fr, | Herval, 62. bd Magenta, Hot. 14.25 | Draucy-Bob. 5 pett, dove 14,r.Coquiliitre, | Gde bout, (des dépend. Bon matér. RTE. Sup. e Tr 
iiss raid. co dont, menaras, | T PREPA AA o A Lovo | ANUS PERE a gae peet ion peoga: dos ge | AVEC 500; 000 “GPT en 
mm olaa: | DESSINATEURS Fi | GAMIONNETTE RENAULT | =< Rem end | Mit Podi de PM so [MOTEL © VILLE bitane BOULANGERIE dm | ame vrar eve m nn | ELO 
experience ina, o - ar E femmes, 5p cont, ti = Baal sche. Maler imped Ad: | ABAD poste se Bela: 
udim. techn, du | Outillage mécanique 2 éch 8 CV, 400 kg. fourgon tO}. 5 pos = 80 5 Rev. 20.000. Px 290.000. Si chgé | sa concurr. B.logt. Ten.12 a. Px int. proces. Mater. mn Me. | FAAS paul Fr 
e olorgl. da, Geotroy Marie | BONNE STENO-DACTYLO | ts. her ou voir BRAUN, 10, pl, [et dépend. tous commercón avec neti $ We a oh m. 2200 | EEAUIS2 Havemann. LARGE | 44. rue du Templo. SHAT. | Ener isto?’ Gun ROUE A rent AFF, TR 
In Een ee STEND DACTYID expárim | ge pres, £.1.0.P.. 21, va Distrnde | deia Bourse CEN RAT et CHAUSSEE D'ANTIN Bose "as, | LIBRES AñO RIT aa? [Ste caste maitia GUELFI | TABAC siiu, 9; Sante 
LET SE vètte, „Mi able 21, 0d Dcdo wy | onen : E “HOTEL CAFE REST, | ari et Ti ie 
Sia tS ister cline. | ST-DAGT. FAOTURIEE RE Ey een Si |vEnDS Horrigan. am | MOTEL GAPE e | IQUORISTE. © crt, 
Bu Bor active, guureTuante. e et as z FRE TES LIT as NG LOUE dans Be Hot. "partie 20 ooo px 1.54 ? | Grome recoto rel 


1970 Ton ta. 


DOG PI 1.300,00 


expérimentte, Sem. 44 b. Centins 


RAR & r Ch. Lagarde: 


tleadrait intérieur 1 rue des Maralel it 


$ ILidüoniste veo le 


ramas pret. Mr eeu! esto. mén. 7 = Tur ss l cone Affaire esep 8.009 
Fée. Riter. ~ LOUISE 3. place RLI A O 7 COULEUR BAZAR tiomelie. Ferait eré- GUELFI | Gab prone bL Te eft Bar at 
has PARIS ef i A pa hs ters ina RUES | CAFE-HOTEL ©." 

s 40 aa, sérieuse, dei y MAGAN TIE ELYSEES AOA, | ÉULIA tus r taragsite Tra 2230 | rive gauche grde boutique aur me |t BEAULANT Le, Cotte ste, Pa it 
lace clinique ou Hôpital ou garde SUES Pare. Lavalois beaux nee rene tee At 1 Oil: 4 28 , tit. vom © LE 
Seat. Peevant fonruit diplômes direcion 77 00 §TENO-DACTYLO adnılnintrauifs. de FDL T. pres Proposit. Commerc. 190 fr. ee parat. | Sis, pr 1.000.008. QUELFI | CAFÉ-HOTEL * mm. 16 
“ie de travail. S'adresser ; gde techn ið- tonne FRANX ARTHUR 5-4. 1%. da | 11, rue du Hav COTTIAU ». 4 Rehan — | Bar 5,00: la 1 
H. BESANCU! par, emplois antérieurs. | rene et angl, S'ad L Hinussmano | f- cer — — Aout REST BAR 
Dane, ave, comence | Per, NAME iif aifed Otten, | 7" el tg | ot sant, O Opes, + FO, alti | Brett TRE ELLES TEN 
EP a ET, x vir ARAT a Ct | BAS on™ VAUORES | Sirk ne |5" no ta oy 
res d’empioi 130 fr. | Subo: "7è sgh: AONE: Ir cnoratnaire. Haare va ys EXC Sr ARNAL Mi RATE | ie Gi 
NDONS e add Frau, Haussmann, > T Peal] Wea. ont kr, | Te TARTIER 
HISPANO SUIZA carios TECHNICIEN VON -LOË TL spiced VALLÉE CHEVREUSE Sésame | PAS ORTE Former 
INS.OUFILIHUNS | capablo etahlir gamme fabr bee in XTRASION CUNA Magnit, Ta COMM, Pe AUD" 
N Detras sation a | ett tte at aot = (eer ene Ser Tete dl HARA e o ign nti in 
Dessinateurs petites élu! RS PROJETRURS À téléph, eau, kar. long ball 3 Ch.eent > - | CHAUSSURES = 
Dati aes, due, | neces “trate a7, connai O REVUES met: E mg tan | Ps y ET et ore SURES: 
ee oes pals” ten sportit | aviati Me 95, sonein JAS Jah ode dde IA A IS O p disg! 1 ETOILE 
ano-Suien, | av. Gi profes. y UNE LISTE GRATUITE 3 D ” Ses t DEN 1 VOY. 
ja Cap de | Avantags “eocinir, AJUSTEURS it, gui Cart E rue de Nit, SSAGE “ANTIN cou PAVILIONS A VENDER „ | Fonds Commerce 190 fr. | sue pin | : AO HOTEL NOT AGEUTES, © 
u L E TANT pr ts produita pétrolières | Falaimia ¿o Anatole Braves). il eee a En e ME PILE RE GER O “BAR - GRILL ROOM eines Foy Dar ut 
pomed, not le "| Ry ro A Oe de re pp Mts Tun 250.000 p. 
Gen. prete à Ya Willen par ts STENOS-DACTYLOS Poe re eae = 525.000, TAN Pana gr a, BOUTIQUE | Pitan vit Ay Ch, Hlysten, 30.000 par, Int. de ter, ou aa 
tate fardos, 13, r, Galvant, Parte-t1o | ampeg at | COLOMBES o cion | LIBRE E Ie routes eo Propriété | eG, bee dre | FABRICA d MEURLES ert |SAUTIER hs DM. sur este‘ LEGOMTE 
neto... comptab.- NEON 0%. chance à représentant | de Dome) pit. dr 1 Hbre 15 km, Paris. Tissus zes "pres Puno der. 1,400 m2 3.500.006 ARC, 
belle sit, à pers, ay. ref, Corjos ha : par Ja alte de 130.000 pre | Pare. Etang 14 pren piua pario R te prpritié, PRO, 0076 mat Capilenx 
arin, l'emploi de Directeur comm. Age! en i Oe . vo. Pré- | gardes, Garage. Prix 3.500.000. | pait 5 a. Loy m VINS Par tenu 9 ane. 
> BE. aver rar, Mena: | ROMEO nae Penn | Pnt nent = tA SUE, MEET sean: Chana oa | E T Bild" ae (ALIMENT er 000 DOS Dante Entre | PAETS vor prince 
a €. Londres nen ponte TA Sonn 5260 | TRONCHET Marie ti | NOGENT-LE PERREUX ALIM Get Pa zn en GAUVIN | prornieres vo a 
mécanicien MOTEURS DISPONIBLES | wave 100 m1 Hameaları EIs. AIS | pario, 4, me quan en Garaan: |g o fi Mio CE riven. KEN a | Hed TORTUE ane à 
Hide Ties Gran ot rage Re sa ATT. oe Ln paid 
: a loo FACRURTER bz, ce Roux 3 RE sie he aig Wohnort | CAF TABAC ES, er ERVIN | ‘Sn Pas 
Brean cono. machine agerira. | el prime de rendement. Per ARD a A "ooo t = | ai 
RD TE Toren se RG | , Mpe GUTKERT. 4% r Moacan.nr E* VALLÉE = PE matt. GAUVIN |, tpine 
futile, BOMBARDI, 7. “inn. E a ve: | SPLENDIDE TAVLOS com’ | OPERANT BAR „ee toa. à _ | care. ASSO 
oy dd eden Pals | je Cha tS | pant, Pat. A nr. | MENIN, St i Cat | ent nia, y = i alt, art, ACTOR 
RPP. 23, rue Sta ere eu | Fuh tele AI Perea, a i pe lim e arme ter 1 a 
Dl pat Sri Me y aise | COURT “annee Gener RUE DE PASSY [Fr > Fee rem VILLE D'EAU IMPORTAN una. © 7 oi 
Fixe, de dép ry trecasıons diverses tr. 
mi Rome Convide A. retraité Dame, | Maé MR Cad ea Sit onia A BRASS. RENOM, 1.20 009. Ao ROG, 56-18 
ZB, Bi de Menos (Nation), HAE N |A dre Free | 24, rie Vignon, ETUDE VENOT |: cn E cea NAS RERO m. Oper DOUCERAIN FRIGO NICOD ROQ. 55 
De TP mt cla OPA 25. Eavolmierke |m | inte du Troni. | TL is Be. | p.19-28 «MeCaumartin) à peurs. TAR JoU mate ee n L a Foiie-Reguault, € 
CE w Vote 9 e | ga p Ie, y | TAGHEES et ACCESS de VELOS | fror r ORDEI ET pe [40,000 FAR FO o an ee en sie, Unis. | CAFE-BAR vu", ia suet mf 
Dow ade” d'en | Re dp SAT meer semen | si MOTOS, Teleph TL CZAI | Kane trèn bel em A RD, | agrei MEUNIER Victor luso, PAR 60-70. | 1" hir, yin eg Y FRIGO HIGOD SECURITE 
AAA E inate 48 n ir. Don ninire al tra ON TT ee oe a Janne dr | a 
ences ca PUNTER. tes | Salle, Fell 48, Archies ae sana faataa | VALLEE = AHONE GAFE-TABAC LS of ah ce “rime 00-83 
are Podmore arla A nm STÉNO-DACTYLO et PER el ee i 4 5.18 ma par vo SAFETABAG-BILL 
ene anlderurs pe dames. “Ee Rn Tae pi kertre A FAIS PRESSE 10 | yiii, bu. 0u bab, 3.900 ins terë e PUBLIQUE: 8.000 | par, dom A e . ` 
ire Sté AIR PROIN, 41, ar. ele boutique pa Por.150 fruit. P dr Pe ee — me 1 13.0 
dela sonne, NOGENT mir Marne. comme se | SAUTIER © o, Mose 100.000 BENEFICE Lia sat 
t E HOT ex = RD Keen A pi magra on feet iene O 
SLAG 7 | CARE RARE it deat Bd i 
"6° PARISIENNE SR caran A | GENT BURMA, a CRE 
DES CABLES Apparts, Vies, Ach. 180 fr. [Wi no» “Tissus ; “CINEMAS | A 
16, Bd des FILLES-Au-CALTA | LIBRES | | 16, me Dr 
ST ISTE T LAGNY, C. 4 p. 900 m. 400.000 | Mail & PROV_ 7S. 
Wa WrANDANDISUR Capri a Imaayı, c, $ aaa, 
Se prósmnter avec références, Plikktuuanbie Le a ALIMENT, * 


(Cantine dana Restanr, particulier) transports | 


are des Crete Fori SE TTT EE "TREMOLIERE ALIMENT, 6° Ra 
nia kantisti bien payin? piace | Noble. Gennevinlera, {Cantine} 50 KM. PARIS...” “ 3 HOTELS RS - 
mae RHENGTACTTLG | SEraviiris aries mat | Gérances 120 fr. hee an | een a onde, wn | SALON COIFFURE SUX 2 
ee et AA GERANGES "N... na PORTE Fate ut 
1° Sténos-dactylos : 2° A ner. DBLI-FRANCE, A stro TREMOLIERE 33. r, Dreiot, 13 er ea uan, sd 
nn oar ge 100 cn rose Ferme, Tout AE ERO soda | (A VENDEE a PARIS MAZA 
Paiton Punic Be prea, RAT a "Dancing We tae PROE SUUSi vite | BLANGHIS E ue h | A 


rue passante 


“BOIS DE CHAUFFAGE 


|a F.G.1.. 10. £, Pergoièse, PARIS 
1 


st Relie boutique. 


e Denfert.necherens iti Vis AUA a: tien dogs, Te conf. Gr pescALASL VAD. 2h. 
gh ES VAUGRESSON "ts | GERMAIN © 0°, Pex 


z 
e atta” PROTO amps orcos: | Travaux à façon 120 fr 


A o COMMERCE DAMES | 
a | „HENRL 3, rue A e | APPPESEZ COIFFURE ia veatib et qomo ma, ad MA | ATENTE TIONER — Ran DAMES 
$ RER Teatus Piquage, Foncaj TU 2 chamb, boun., cave. ee er onire céd, urg cse intime y artes 2.000 
Deis HORE ote ction “To CHAUDRONMIERS | Paie eae | e SOINS de BEAUTE EE pp : a 170-000 
gient. avec modèle, le mat. | on FER au PLAN, sachant souder | Peinture. is trav Michel, Gob 7-23 | par Professeurs brevetés d 5 0.78, Champa F. Y_03.54 [4 p. Nomb. ¡BRE oe. ee. | ÁNI_3S 0.000 | q, 
OS 10 SERRURIERS Re LS LRU TU Siegert, on QAR otan AA A GUELFI CLM. 
MONTEUR qu PLAN such. sonder CAN entame a Do me Michepanse” | TAZARE, 14, place au BASE | coa, Mijo "aneas | MAIS MURARE be | HOTEL genre Palace Optra, weis 
tr. act, p. ve Papiere. TT. Š Mosart pres Hols, ir. beaux Appia Bail 6 a, 766.000 | intéressant, menbite, beau 
Ti, even F.-Roome a se preventer duree GR Pensions 180 fr. S pgd ¡ina Se GEE PX su. A SRANI Zu rue ‘Trovebet. | quartier, do, HOTEL piace 
rona ET Ein repos deal, parc, tennis, | 10 irais, compris, uquant el des Tern 0 Nos. Tt confi "Y 
' pams nises.. USINE Seile tae RIE Does Saramama haf 06-14 “DISPENSAIRE Es Termas 40 Nos. Ti cont. T ay ae 
SE à Grass APPART af Cabia. Dent, DHO belle 
UTTAT REX asse et Pêche 180 fr. | XVI “Ep ienesanie o | BEE, Ter. 689 | Eile Ep AR eur ug.) | GHAUFOUR „Sn ile = 5 
demande URGENCE actione dip. de md dtang tr [Wait 100 0 merma Ez, 1.28 | De o A | SHAACUTERIE EATS 
e MODELISTE Phot poiss., rich. en bruch., gtosses été p da. BO) 5 LE — CHARCUTI 
mie experience pr conect. damos | TOURNEURS pangicarios |E pit i o Parin, Bio! gome Propriétés, Terrains 180 fr. | Pacas dl Beste asmaca o Svens atol. euti. | Ton 1 MAYEUR 
re moyen, Ay, goût. Cap. res- PROFES. mun, fac. Age mieye. Fer. Etang | Pre $T] Tote: ul Bart. real ir, | bureaux. n Société, - FAHY, | imp 000 À 2 MILL, 
BEL accuses” patron. GRATTEURS Onnens | fer martam, Parie, et, stelon, ie Guerlange. perarehes (Set MS | Po S'GLOUD Sn" Ere Vento COLOMBES «; a | pares gg Amad | BP RE À 
AL TRACEURS PROFES: OSS 53° Chen Chiens 190 fr, | Wo! 100 bt Harmmana E7.41.28 | te cont. ch. cent. ? pera paire sr GERANGE HOTEL - | ALIM : MAYEUR 
= | e n Le - | MONTREUIL PVCS pra [y Seni tn. mire |. GERANGE Priz 000.000 1 
dem. FINISSEUSB A dom. pr art SIONNELS cookers. 184. av ale 5 pide, confort, garage. . 1.390.000 gérant irès au conri. Caution EXGLUSIVITE 
fase, ergi réf exe MA- Proris. AA DOROST EE io OHAUMONT-EM-VERIN | pu: um. sour. OU CLEMENT dA o viskan Cea 04d 
Er Sais. | FRAISEURS 'ONNELS ESAS Putts 7 VILLA rt. 4 o.p, | PROSPERITE 121. rue Sic lazaro wt. uei Hot OMARPENTES METALLIQ, 


TA ATT 10, Chante Anti 


mois: 4.0 


HALLES HANGARS AGRICOLES 


Rime te proves! 
A | PERCEURS 


an, vf chet equis: | PAS DE PORTE TERNES 


NELS 


Tanfen, Chasse Folle pare | CT 
ble on comptable, fem! OUTILLEURS x AR VERT-GALANT. 3p. cola 400 ma 4 p. ANTONY sur grande epe “mado. REZ rue Répubiiqu 
EP Berini TOURNEURS E o ont | DEARMAID ww fe VILLON $5% enters tt | $ OF A a adbaia | CHAMP TON Case ENE 
CONTROLEURS vanes 4 Ba de la SOMME, Paris (110). | Locations meublées 180 fr. vn ertene of ernt, et eat. UE 000 a ee saban | ot - — 
FIXES et VOLANTS | PANHARD PANORAMIQUE : : TERRAIN comey piai | PAPETERIE PURE | ches „En, Teri, or bee; | SAUTIER $ "a, a | e er peer ap ES 
gées. biir = 2.280 m2, 27 m E.G. Magasin très coquet, belle install, | TRANSAT ihi Schartopol hi — y r pre 
„|pneus 650x17. moteur B mettre en 370.000. as. Cha moderne. lm Chica Wiaffaiten. | Ha Tat | T VINS es PORCELAINE CRISTAUX 
place, accepte reprise ae d'Antin, PARIS 1 Loyer 4.500. Ball T 200, | E 8 | DEPO place princip | 
GARA! LAFA: ba J -Jaurès. Ciich, ititude Jura, contre appart. k- 4 se beuge ta co pa 


Excine GHÄN 29 tne Troncher Load D. 


A E A AN Tories FAVILIO pe 
en AR Rn me titty AG 
COMPTABLES a MEE | 10° ae marc _ COUTINET ae act Speirs devi SE rosca M 
pat de rel, Y E Mais — Ha Hansa ann, G Gan FARFUMERTE ARC 
tatin es, aplica. | Ea de Jacl CAE | Local. non menbl. 180 fr. MAIS.-LAFFITTE u, Ant | Sane font cote direcion e 


s.b, eft. m. ou vid. 


DILE Té | Ger. stud, cu 


Cite Griset (128, r. Oberkampf) | Pasteur (Ms ze 
# te. Tudustrielle recherche TGLERIE PEINTURE. traval! 


Travail | à pera. gouv. 


eft. R. jam te | PETIT HOTEL wi mr oos 


'iansenano, Lab 49-34 Feral gros 


FORDS à 
cuis ad. 


pres 
h.cent. zur sol ga- 


In pabien, Err of LES BONS HOTELS 
EMPLOYÉS ©, [pene ren a IPN Kr Rene Park | PIGALLE. ascens, tt efr 
FACTU- TR ins beile Traction | viie où menb. pr a Fan. | pica! pour io viages), “Sie CEDE DIRÉCTENERT — a N, 
` DACTYLOS urs TOM S rasen | Tr urg Tel, datada 118-18 hi | nanea ROBEL „2i F4 QUINCAILLERIE MONTPARN 15 No tect 3.200.000 | FAR oe TORTE 1° ce, w 
Se prés, C.EL.. 116, rue Danton, Bam a, Yan te PAVILLONS TIER es | SLE en |BRTNERNIL"TO2 NS ancene 1E eft 
D LP Lan a Li ONS AIRES Aa vete COURBEVOIE O + [Haies e 
PP GOQUILLEURS © | Eu at id A LOUVECIENNES © A EOS contac ránde. ue A SEVRES [go a Antio Til HOTELS VOYAGEURS FRIGO ULTRA-MODERNE 
= Arne "de Capri, ph sal. de y m2. 105.000. "BRIG | HOTEL «ri ones 53 Sa |SOMMERDE SUR FAC LE Montvarname, 40 ses EM. |amérirain à ventre, état de ment 
ee NiS à ar fe Cort PAR (EN. contort. Jardin 1:000 m2. | 10 y Cambardióo AÑITOS Tour mare ian” |COMMERCE Si E | Gace Montparnume, 40 nos s M, (rento A contre, Mat e 


censeur. Téléph. direct ET 


2 Y 
94.15 000 3 M 


aucun. connais spécial. Belle 


E = Pis Capers; | VILLE BYAVRAY Z ERSS | Zmmenbles 180 Fr. 


4 sen 
LES METAUX MOULES tt contort Teiep. Jardin 200 m2. „wa Ste. EXCL tuation, Appart 5 pees. GIPP, | Beau lot 2 M. 5 ess 
L y rs > "E ja: 4 dee Valine. Se. an “le 50, Hausema, > 
La o A Se" Pau | VAUGRESSON a, sas S-AUGUSTIN "am DIN ve | ang AS BE PORTE | nine VERS, Mamma Eur 39-43 i er 
+) * BOULOGNE: BILLAN gna. o: ans Anand STAUR RANT © | COULEUR - MÉNAGE er 
BILLANcourt it cont. Jato 1.000 me. @ T., | SIGECO.105 Hawemars ADAH | urg b, carrer. du XVe, Jol E RE ‘excentionse!le | | Transp., Déménag. 190 fr. 
AJUSTEURS JAS OUTILLAURS el 22. rue de Chätsandnn Ce Tolo | GONTmartee. Elm é apps, | ME m ares. du XVe Jolt mars. | pros gare import, Aff. coon. monde | $:t ler ard. Gde b. Le b-1.10.000 | = MSP: emenng. TETT: 
FABRICATION STOTT SS TRI Pre | Woes, atd art, R.63.000. 1.359.000 | Ria, 16,8 Bee. boutig. de 43. Px | Cotter Trgrehitt. Total ou parte. |} Bine Manon SUNT Sématoros | I wos Ve 
TOURNEURS OUTILLEURS et y pe | priéte region parisienne. “Ecrire | E-Ginta! Seer Out 52-226 ches | 590.00. A | RE See | CODIRECTION = e TAT sont, tn 
` à z > 2 50, ar Kiéher,_Parin-se. Grae Icantin TI = a ES ler ord.Bean | ¢ Te 
FRAISEURS OUTILLEURS TTR OEM oe Toi: | Seen at sind para de genres | MAISON RURALE pe pee LUE | 1 suc. tty Ub tones pepa | Cito ind AR | Toa branches., DEREY | ve à Re © 
SERRURIERS rracruns | yore lat, bacha, | ganne “ree PARIS PREREE 30% | ,,9,peer E G-E, Ch cent, Dep. |: She VER nr eal vias. | A er mer |SUOUTERE Roo | CAUYERE © SiG. 
Impece, mot nt renforcé SATE | Erh appr 2p culs- Lae e stodio | aunan, Varene. 3.500 ma, 200,006 Xvi = TL plusieurs salien A vendre où par- | de LICENCE ar z TEDER  BIJOUTERI Nannon | Transp, Damen. Rte Per. Tres dir. 
45 beures GANTINE | Eibar, gee, métal D 20 peuti; |ou 2.5% ds imm, mod. Accepter | har ETTET A Orr 4. erama eat daea GOTTIAU | BONFISERIE TRIER Fi | 100.000, 1.800.000, "65 eha Vote |- TENESACINENTE 
COOPERATIVE r. ER. G4. tepri x i e, abate. 000. Prix 625.000. Ure lo Havre, EPICERIE R Sorporative Le Montteur de Aller gt retour combi 
a PEGA > À ÉCNARGEN | aa o 5 quie mis Au, Bs e fink tos | EUR anes (CONFIS Ying Lianenrs | ia Rene 3 bald ar Tenia. | ROUTE o pomminsa- 


DINES oot iria ste salmer, | Te, magan, Chiff "are. Impor 


honet AO hA Srrashonre wartem. ier stage. | GAPE-HOTEL-RESTAUR™ FER entras ot alas 


Lt me de ses 


Lo Force. Lumière, Sup. 1 ha. Libre | FUNIENAY OSES. Excell 
L'AGNIARD. 24. r.P.-Lhomme. Paris. Banlieue, Prov. sena comm | LE Logis 1.500. 00 Livre | fam, part. t. 7 lorat. Rapp. ac 


OÍ 
RP AR nas: Name el Le TO ALT 
S DE M 3 Tar | EE HAVRE SAINTE ADRESSE | x ane HERE A iets 
Dart et car. et mée, 8 pin nfe 3. 135. 


ore sean | vi er: MER 

co iie. Tena 15 a. Aff. E 800.000 

pas Beas pavilion 6 pres | PAVI i nan. Ps 1.300.000 

purenux le matin centre Paria [TÉL LAR wi. St Sin 1410 Bi | cs eux buanderie, iia lor. 61000 | 500 Elena AA | 

ener 7 Merore Pie dida: peu Tonle ms: | CONTRE similaire baci. proche Pa. E coa colo ‘ALIMENT. IR st DENIS 
ae er | tens, Citrate 11 CY nf. pna pas | rie on CONTHE appt 4 p Paris. | Berti DO 12 place Rasttiie eier chie. e O thea | LABOR DENES, AN Rate i 
tt somene, |ARSADLT t Ao Popisecrt | MONIOT 11. r Tat en PEER io = et 10000 Fr: | BAR Att. tmpce. | ai ar Log p. 1.10 hai oe Re at Roza 

Emor Commerce, 14, pass. Vendome rant Dem. apot. Paro dp mia deceo | mirage tent. ioiift JOSBEL | ‘nat. B. 8 . rece 3.800.000 ADAM | Soina Cee. bx 1100 000 Aner. Ch-Perst, Bacon ton 

Ae hupona. 912 bec 1428,80 | part, a. Pos neufs. LOU, 15-60 | repr. Franken, 13-e-Booles.Bal.02-14 | SAT, 7. "Rossini. PRO. 05-52 Fracklese, 33 20, rue du Pont-Neuf, IAPPIITE 40.1. Latntie Tra 19.98 | Va except. MrT Picard Moa, 3837 


